
 
  

   

  

 

  
m7

“Pararo Demino -Plehpm Perfectam”
—

Journal Quotidien.
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Grande vente speciale = Manteaux

 

Personnels

—Mlles Anns Beribeult, Amanda Mo-
resu, Victoria Baribault ot MM. Monnette
t Dusseau sont allés faire une promenade
à Worosster, Mass., ot à Providence, R. I.  

Cette semaine

Noms à toute personne
spéciale et n'ayant pss assez d'argent, de faire un dépôt de tel montant et Nous conterve-
rans pour ells Ce manteau jusqu’à ce que ls balance soit payée. Inutile de donner prix, med'ende voircosmarchant pour Les apprécier, _ noe Avis Aus Amateurs

otre ven Garibaldis continue et nous en vendous douzaines tour les jours. Les , :maintenant. Garibaldis en Caml 2 a C'est ce soir que se réunit le sous-comitéprix sont bas et c’est juste ce qu’il fau
ribaldis en Lawn blane (Newport)

geuares nouveaux et

Pour de Belles Marchandisesa bas Prix, Allez au

CRITERION
3 et 5 Middlesex St., Coin de Contral St.

La clientèle canadienne trouvera à son
Ouellette ; tout le monde sera servi avec courtoisie.

 

Entered at th Lowell Post Office, as second
class matier)
 

Le NATIONAL et le DRAPEAU
NATIONAL

font en vents’ aux‘emdroits “suivants a
Lowell:

La Pharmacie Française, coin des rues Moo-
dy et Cabot.

À la pharmacie Roussin, 4 rue Cabot.
Dr Crénotte, coin des rues Merrimack et

C. Lucas, 335 rue Merrimack.
P. Mossier 7 rue Aiken.
Pierre Moisan, coin des rues Aiken et Hall.

rrimackNap. Foroier, 23 rue East
James Madden, 47 rue Tilden.
Lowell Pharmacy, rue Merrimack.
A la pharmacie F. L. Richard, Lakeview

Avenue.

AGENTS DU “NATIONAL”
Joseph F. Pinard.
Albert Pelletier.
Georges Dion,
L. G. N. Jalbert.
Noël Cartier.
Jules Gaillard.

LEURS !
ur décorations variées chez Mc
anman, rue l’utton Merrimack

House Block. 4-22-92.

LIBRAIRIE ,*. CANADIENNE
14—Datton St.—14

Livres de piété, Statues, Chapelets, Scapu-
laires et tout ce qu’il à de plus nouveau en
fait de marchandises Européennes.

I-LAWRENCE HOTE
Tout près de la Gare, ‘

Rue Middiesex, - Lowell,
Beul Hotel Canadien de la ville de

Lowell

Camille Roussin, “ Proprietalre

Callahan&Nanborn
*

3 Bridge St
Ont en mains le plus vaste Assortiment de
PARAMOUCHES (Screéns), et PORTES
GRILLEES, pour éviter les mouches et les
moustiques; les Prix sont les plus bas de
la ville. Rien de plus commode durant les
chaleurs, toutes les maisons devraient en être
pourvues.
d@#- La clientèle canadienne est respec-

tueusement invitée.

Coin de la rue Merrimack,

On Demande.

Un bon boulanger et pâtissier, bon
salaire et travail permanent, S’adres-
ser à Magloire Dionne chez O. J. Poi-
tras 56 Franklin St.,, Lawrence, Mass.

31.

(anadiens de Lowell !

N'oubliez pas de faire visite à

Barton & Loranger
TAILLEURS

STAPLES’ BLOCK, RUE PALMER,

avant de donner votre ordre aillenrs. Ces mes-
sieurs, supérieurs dans le métier, deflent 1a com-

\FOVEOTTENEg
Atgenterics, Anneaux, Bagues,

amants el spécialité de répa-
rations de montres et de

Bijouteries, chez

ELZEAR LAMOUREUX & CIE,
37 112, Rue Cuesvar Petit Canada

 

 

 

 

 

     

 

 

 

 

 

 
 

El Vous Atimer Bebe

Faites-lui prendre une dose du Dr Hand's
Colic Cure quandil souffrira de la colique,
ce spécifique le soulagera aussitôt; deman-
dez-on une bouteille À votre pharmacien.
Dr C. Hénotte, 22 Cabot street, coin

Merrimack street,
Delisle, Beaulion & Cie, Lowell Phar-

macy.
Pharmacie Française, coin des rues Ca-

bot et Moody.

R. J. Lang, 212 Merrimack street, coin
de Maiden Lane,

Qeo. C. Osgood, M. D., Merrimack stree
coin de Suffolk.

Delisle, Beaulieu & Cie, 354 rue Merri-
mack.

  

LES ROSES

Ce matin, en ouvrant ma fenêtre an soleil,
Parmi los frais lias cof les roses frilouscs,
Margnerito,j'ai vu ton visage vermeil,
Avce tes grands yenx doux, comme des sca-

{bieusea...

Tont partait «lo boniteur dans cet houreux re.

Da printemps qui chantait ses chansons Don
Ten

Et Je restai longtemps qenairdevant Véven
De la nature en joie ot des roses heureuses...

Jc sentis dans mon cœur s'épanouir l'amour,
Tandis que tu faisais ton choix dans mon par-

Milant do l’une à l’autre et laissant tour 4 tour

rie June Feeatere

re ef

Le rougepo

ent enoo c qui In cholaît1…
Et devan
1.8 plus Tite

nous écoulerous ls balance de notre stock de manteaux de printemps à la
moitié du ; oslles qui en Ont besoin pourront donc s'etn prooures ches Dous à bon marché.
amis 1vfqu vusTnatou pua

t
5Songez-donc à

Beaux ceinturons de toutes sortes, nouveau choix de parasols justement reçus, dans des

Bon voyage et bon amusement,

Mille "Adèle Blanchard est partie, ce
matin, peur aller passer une vacance au
Canada.

chargé d'organiser des régates pour le 4
juillet. Toutes lee personues ou tous les
clubs qui voudraient prendre part A cette
partie de plaisir devront se rendre auprès
des membres du sous-comité, ce soir, dans
les bureaux du maire,

ces bas prix, personne ne péut les

Un Cas d'Infanticide

Hier, des ouvriers employés à la ma-
nufacture du Lawrence ont trouvé près de
l'éclase, le cadavre d’un enfant nouveau-né.
Il était envoloppé dans une taie d'oreiller et
flottait près de la rive.

Le oadavre & été repôché et conduit
chez M. Brooks, entrépreneur de pompes
funèbres.

C’estun cas évident d’infanticide, dont
l'auteur restera probablement ipoonnu,

5

service Mlle Emma Montmarquet ot M. E.

NouvellesLocales
Nouvelle Boîte d'Alarme

Une nouvelle boîte d'alarme à incendie a
élé placée, hier, au coin des rues Chelms-

ford et Forest ; elle porte le numéro 282,

Comedions Populaires

La Music Hall sera rouverte le 1er sep-
tembre sous la direction de MM, Thomas et
Watson, les vieux comédiensst populaires à

Lowell,

Mariages
PEPIN-REIL

Ce soir, à 6,30 heures, à sa résidence, no

314 rue Merrimack, M, le Dr William H,
Pepin unira ses jours a ceux de Mlle Nora
A. Reid,
Apres la cérémome, il y aura réception

À la demeure de M, Pepin.
Nos souhaits de bonheur à M. et Mme

Pepin.

 

Ameliorations

A la manufacture Lawrence, les éplu-

cheurs ont été pourvus de nouvelles machi-
nes qui leur permettront de faire six fois
plus d'ouvrage qu'auparavant

LAUZIERE-GENEST

Ce matio, à 7 heures, à l’église St Jean-

Baptiste, M. Emmanuel Lavzière condui-
sait à l'autel Mile Alvina Genest.
Le Révd Père Dazé, O. M. 1., donna la

bénédiction nuptiale.

Les témoins étaient MM, Jos, N. Mercu-
re et Villemène Genest.
Après la cérémonie, les jeunes époux se

rt sont rendus à la résidence de M. Genest,

Assemblee Lilley avenue, où un somptueux déjeuner &

Cesoir aura lieu l’assemblée régulière de ÉtE servi. . ;
In Corporation des membres de l'Association M- et Mme Lauzière ont été les réci-
Catholique. À cette séance aurontlion les Piendaires de nombreux et riches cadeaux,

élections des officiers pour le prochain ter. 18 sont partis, ce matin, pour leur voya-
me. ge de noces.

Nos meilleurs souhaits les accompagnent.
+-—P®00

 

AQui l’Avoine ?

M. Geo, McKewing descendait la rue Ash
en voiture, hier après-midi, quand il trouva
dans le milieu de la rue un sac d’avoine. Il
l'a porté au bureau de police où son pro-
priétaire pourra le réclamer.

 

 

———er—

Naissance |

Ces jours derniers, l’épouse de M. Josepli
Clément, un fils, Parrain et marraine, M.

le Dr Jos. Desmarais de Lawrence, et sa
dame. L'enfant a reçu au bapteme les
noms de Joseph, Louis, Eugène, Arthur.

—_—————

Punitiou Meritee

 

LES LOWELLS REDESCENDENT

Lewistons Gagnent Facilement.—Les

Manchesters Font les Fous.æLes Pawtuc-

kets Prennent la Queue. >

Les Lowells sont allés de Portland à
Lewiston et se sont fait battre aussi facile-
ment dans un endroit que dans l’autre,

Un individu nom de Thomas Dever, de Lewistons 13, Lowells 7.

cette ville, à été condamné,hier, à deux ans A Woonsocket, le club local a joué avec
et demi de maison de correction pour être-|les Manchesters. Ceux-ci n’ont pas feit
entré avec effraction dans la maison de moins de 17 erreurs et ont joué piteuse-

Madame Ilarris, Corporation Massachu- ment.
setts Woonsockets 17, Manchesters 5,

C'était encore hier la journée favorable
Comite du Feu aux clubs locaux: à Salem, comme ailleurs,

Les membres du comité du feu se sont |), chance les a favorisés. Les enfants de
réunis, hier sprès-midi. On a discuté la Pawtucket n'ont pu compter un seul point,
question d'acheter des chevaux pour la Salems 8, Pawtuckets 0.

nouvelle pompe à incandie qui sera placée Voici la position respective des différents
dans Pawtucketville.…. Aucune décision n’a

Les

e
 

té pri % elubs dela ligue.

616 prise. .Qlubs Gagné Perdu Moyenno
Plus de Directeurs Portlands . 17 10 680

Le bureau de direction de la Traders Brocktons 18 12 600
National Bank vient d'etre augmenté de 7 Woonsockets 16 12 571
à 11 membres. Les quatre nouveaux di- Manchesters 16 15 516

recteurs sont MM, Levi Sprague, Othello Lowells 16 16 500
O. Greenwood, Jesse N. Trull, de Tewks- Salems 14 18 437
bury,et Francis Caroll. Lewistons 12 18 .400
= Pawtuckets 11 19 386

Ils Aiment la Promenade Les Lowells joueront encette ville, de-

Deux jeunes gatçons, âgés de 9 et 10 anë| main, ayant les Manchesters pour adver-
respectivement, se sont emparés, hier, d'un saires.
attelage appartenant à M. P. H. Heelon et
sont ailés se promener à Willow Dale. Le}:
propriétaire a réussi à les trouver tard dans
la soirée après les avoir cherchés pendant
plusieurs heures. -

 

NOS PROHIBITIONNISTES
 

Liste des Delegues à In Convention de
‘Worcester

Les quartiers-généraux des prohibitonnis-
tes de cette ville présentaient un spectacle

 

Difficultes Pour l’Kau

Les personnes qui demeurent daus le Pe-
tit Canads ont beaucoup de difficultés
pour l’arrosage des rues de ce quartier,

Depuis quelques jours une compagnie
s’étaut formée était parveuue à faire arro-
ser d'après l'ancien tarif.

Y a-t-il eu du malentendu ou autre cho
se ? toujours est-il que les rues ne sont pas
arrosées depuis une couple de jours. Par
le temps qui court c’est insupportable et les
intéressés ont le droit de se plaindre.

 

POUR LES ENFANTS
 

Un des Conmiltes du 4 Juillet Termine Son
Frogramme

Le comité chargé de voir aux amuse
ments pour les enfants, le jour de la fête
nationale, s’est reuni, hier soir, pour déci-

der du programmeà adopter.
Plusieurs propositions ont Été fuites,
M. W. H. Way a offert de fournir un

programme varié, qui instruirait les enfants

autant qu’il les amuserait. pour le montan
de #150,

Il y aurait deux répétitions.
MM. Ryden Bros, de cette ville ont pro.

pôsé d’exhiber un panorama de la guerre
avec programme musical pour $40,

Le Prof, St George, de la Music Hall, a

soumis quatre spécialités et uno pantomime
pour $150.

Le comité avait déjà reçu du Huby Amu-
sement Bureau de Boston, l’offre de donner
deux séances varices pour $100,
La discussion fut assez longue.
Le conseiller Scott proposa d'accorder le

contral 4 W. IH. Way: le conseiller Stafford
proposa on amendement de le donner aux
Ryden Bros; l’échevin Stowell, en sous-

amendement, favorisa le lub Amusement

Bureau.

Le sous-amendement fut adopté sur divi-
sion, Il y aura donc deux séances, l'une à

10 a. m. et l’autre À 2 p. m.
Les billets seront distribués aux enfants

avant la clôture des écoles,
Le comité avait droit à $175 pourses dé-

penseset, par cet arrangemont, il lui reste-
ra une assez jolie somme en main.

LJ

DECES

FoursiER.—Joseph l'ournier, âgé de 10
mois, enfant d'Alexandre et d'Arseline

Fournier, est décédé au No 10 rue Ward.

Lemieux.—Malvina Lemieux, âgée de
15 ans, 5 mois et 21 jours, enfant d'Octave

et de Délima Lemieux, esl «écédée au No
5 Murray Block, rue Salem,
railles auront lieu. demain matin, à $ lieu-

res, à l'église St Joseph,

Les funé-

M. J. S. Bourdou a la charge de ces fu-
nérailles.

Laverbiere.— Louis Laverdière, Agé

de 1 an, enfant de Phidias et de Caroline
Laverdière, est décédé au No 96 rue

Cross.
M. E, H, Duprez a la charge des funé-

railles qui auront lieu demain.
 

 

ON DEMANDE,

Des commis dans un département de hardes
faites ; rien que des commis expérimentés de-
vront faire application.

S’adresser à
B. LEDERER,

Rue Central,
Lowell, Mass
 

i. H DUPREL
Entrepreneur de Pompes funè-

|bres et Embaumeur,

311 MERRIMACK STREET.
(Voisin de la Station du feu.)
 

M. E. H. Duprez ayant vendu ses
magasins de meubles s’occupe aujour-
d'bui exclusivement des entreprises de
pompes funèbres.

Etant chez lui et n'ayant aucun
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SO & 823 Merrimack,
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Soiree de Noces

Lavailée ont douné une agréable soirée de
noces, hier, à leur résidence.

La veillée s’est passée agréablement. Il
y ent chant, musique et de nombreux ra-

fraichissements ont été servis. Tous les
invités nese quittèrent qu’à une heure

des plus animés, hier soir,

À l’occasion de leur mariage, M. et Mme choix de délégués à la convention qui au-
ra lieu à Worcester sous peu.

loyer à payer et possédant ses propres
é juipages, qni sans contredit sont les
plus beaux de la ville, M. Duprez vous
garantit d'avarce qre ses prix seront
toujours à meilleur marché qu’ailleurs.

Son bureau reste ouvert jour et nuit
au No 311 rue Merrimack, voisin de
la station du feu. Le corbillard blanc

Il s'agissait du

Voici la liste des délégués choisis :

Quartier Un—George W. Frye, C. A.
Lester, W. H. Sherwood, Edward E. Lane,

Helen S. Lester, J. Frank Burdick.

Quartier Deux—Clark M. Langley, Geor-
avancée emportant avec eux de doux souve-

nirs,
ge Lemond, Calvin W. Qua, Gancelo Leigh-
ton, A. B, Stevens, Busby Atkinson, Luther
C.Stiles, Joseph M, Piper, Charles H. Hill,
AndrewJ, Bean,

Quartier Trois—Thos. Leland, T. M. Bale-

man, Geo. F. Tilton, Jr., Frank A. Brown,
Mrs, Frank A, Brown. Thos, Mahon, E. M.
Treworgy, Wm. H, Leith, R. W, Crawford,
E. W. Brown, Seth W. Warren, Mrs, G. F.
Tillon, Jr, C. M. Dalton, David True.

Quartier Quatre—W. A. Dutton, G. À
Skinner, Geo. F. Willey, W. W, Sherman,

—__—<_

Morte Subitement

Mme Anne Mulholland, épouse de M.
Henry Mulholland, qui réside au No 32 rue

Winter, est morte subitement, hier soir, de
maladie de cœur.

Elle est sortie de bonne heure daus la soi-
rée et s’est plainte, en entrant, de douleurs
dans l’estomac. Les Drs Harrington et
Irish ont été appelés, mais tousleurs efforts

ont été inutiles, Rév. O. E. Mallory, S. F, French, Arthur
. Elle était âgée de 30 ans et laisse un en- |p"yoo Pred, G. MeGregor, C. L. Stan-
an ley, Charles D. Bachelder, J. M, Spurr, T.

M, Sayers, John Kelley, C. W. Allen, W.
W. Bowen, F, E, Saunders, L. 8. Wood.

Quartier Cing—Alfred Nicholls, Jeromo
N. Marshall, Henry C. Flanders. Chas.
Griffin, Woodbury M. Dickey, Chas. D. Ro-
binson, A, N. Armisted, Elias H. Ranger,

Mrs. H. C. Fianders, A.J, Pickle, Benj.
Williams,

Quartier Six—J. K. Fellows, J. M. Fel-
lows, Damel E. Kelley, John McAskie,
Henry A. Mead, Robert Lord, Chas. D.
Tucker, Philetus Burnham,

  
 

 

J. S. BOURDON
De Pompes Funobres

Soin des Rues CABOT of MOODY
J'al en mains tout cèqui  Décessaire, |

m'occupant de ce commerce exclusive- :
ment. Et quant aux prix de l'ouvrage que
Je- garantis sous tous rapporte, d

 

Echappe Belle

On nous rapporte que, samedi soir, un
bicyoliste à failli être victime d’un accident
fatal à la traverse du chemin de fer Boston
« Maine, rue Church.
M descendait cette rue à une assez gran-

un vitesse et, voyant Jes barrières lovées,

‘a »mturait sur ls vole ferrée.
soute compétition. Avant de pouvoir se reconnaître, il alla
Paemdammage TDou quis | mber sur une locomotive et n’échappa

à nue mort certaine que par un miracle.
il briss complètement sa roue et tomba à

sxjques pieds de la locomotive,
1es barrières n'étant pas baissées, la res-

ponsabilité de la compagnie n'est pas à dis
enter,

( est probable que le bicyoliste reclame-

légagent la moindre odeur.
Mon bureau est ouvert de € hrs à. m.

à 9 hrs p. m. Durant la nuit on me teow:
vera à ma résidence. coin des rues Merri-
mack et Aust’'r en face du pres! ,
maison autrefcis occupée par les
Pires Oblm !

que jeloue le eo? |

 
 

 : J. B, CHATRIAN,
"a

FECSeg
{ATRWa   

 

“hy

ra de la compagnie le prix de son bicycle.

simple pour enterrement d’enfant se
loue $2.00 comme partout. Carosses
(Hacks) Harnais et chevaux de pre-
mière classe pour.

Mariages, Baptemes et Sepultures,

à des prix défiant toute compétition.
Téléphone No 358—5

Magasin General,
20 et 22 Rue Cheever

Nous vendrons la balance de
notre stock, un peu endommagé
par le déménagement à très gran-
des réductions, afin de faire place
aux nouvelles marchandises.

Magasin Général.
Slippers de 75c à 39.
Chapeaux dv 81.00 de 75e et E5c à

49c.
Vestes pour messieurs à 75c.
Bottines de 81.25 pour 98¢.
Shawls de $1.25 pour 6c.
Chemises de 35c pour 20c.
Chapeaux de $1.25 pour 95c.
Pantalons de $1.25 pour 90c.

Occasions Spéciales.
Parapluies de bonne qualité valant

$1.25 pour 63 cts,
Qilets de travail pour hommes A

25 cts.
Chapeaux valant $1.25pour 75 ets.

Habits pour garçonsà grand
marché, #1.co. $1.50, $2.00 jus-
qu'à #5.00.

——..a-

BARLOFSKY &FRERES
Coin Cheevor & Coolidge

 

 Rens.ctes ben
ola Lene $3.00 pour eaterfements
donisnte, *; _ À C'est bien Je moins |
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La 26 Volga  
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LOWELL, MASS.

+ DEPARTEMENT+-
——— DU ——

Sous-sol
IL VA VOUS FALLOIR DES

IROBES * D’'ETE
—EN—

Mousseline unie
*  * Mousseline fleurie

Lawn blanc
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Sx

= Lawn carreaute
HTC, ETC.

s% MOUSSELINE #

—POUR— |

Robes d’Ete. /
>=

Nous avons un petit lot de grands coupons de belle mous-

seline fleurie, de beaux patrons et de bonne qualité que nous

allons vendre seulement

S cts. la verge.

Ce sont des mousselines qui se vendent partout 1215 cts.

la verge, clles sont une bonne occasion à ce prix.:

 

Nous avons aussi des mousselines unies et des Lawns

unis, blancs ou noirs pour

S cts, LA VERGI-.

 

Vous pouvez épargner beaucoup cn venant toujours

visiter notre département du Sous-Sol, quand vous aurez be-

soin d’aucune chose en marchandises sèches.

A. 6. POLLARD & Co,
LE MACASIN POPULAIRE

ES

a Employes Canadiens “28
MM. HB. N. ST-MARTIN, MM. JOS. FURTIKR

« T., B. OUELLETTE, “ W.CHAPUT,

¢ A. L. RICHARD, “ VICTOR CHOQUETTE.

« PHILIPPE COTE, “ THOS. DENAULT,

“ THEOD. LUSSIER, Mie DAISY BOIRE,

LS. A. BERNIER, ALMA VIGEANT, 

we, Le Pire jusqu'a P
“ape b

tr nos compétiteurs, c’est l’offre sans pareille que nous faisons de 1000
EAUX HABITS, Nouveaux et Elégants, pourHommes, à

— Quatre Plastres et Soixants-Quinze Gentins, —

C ($4.75 1 — 84.75!)
Le roit de quelques~uns de ces Habits est $12, les uns $10, los autres

$8. Aucun d’eux ne peut être vendu à moins de $12. Cependant il faut
qu’ils partent à 84.75. C’est réellement terrible pour les manufacturiers,
mais très heureux pour ceux qui en achèteront. Aussi, d’autres habits
de $7. §8, $4et $10 que nous vendrons A ils sacrifices, en proportion du
prix. Venez à borne heure avant qu’ils disparaissent.

BOSTON CEOTHING Co.

C. A. WHEELER, Gerant.
Coin des Rues Central et Prescott

(7 Joseph Miller, Employé Canadien.

+ [0Domel |+
Une Fete pour les Chercheurs d'Occasions

Commuençant lundi et pour durer toute la semaine. Oui nous allons nous laisser choisir
tout ce qu'il y a

DE BEAUX MEUBLES
pour vous prouver que nutre magasin est le plus populaire ; notre assortiment eat vaste et:
des mieux choisi ; tout y eat de saison et élégant, Tout le monde entendra parler de nos

prix et chacun s’en rejouira. LES CHIFFRES PARLENT.,

. O Un set de chambre, de } morceaux, valant $25, Notre prix cette semaine

$14.93
Ome

$20.7 €

nestque de $14.15

20 PAR
~~

  
 

Pupitre à convercle roulant, en chène, 4 pds de long, vendus partout 686.50 ;

notre prix cette semaine est de $25 75,

Glacières Eddy, que nous vendrons à 20 pour cent de rabais contre les autres

CENT maisons ailleurs. Seulement 20 ofo. Vakefield Ratto oo

i rosses d'enfants; carrosses \Wakefio tu; um bon car-

54.98 Lespete EH), 7,06, 8.7, 10.50 et jusqu'à 82.75.
81 00 Chaises de salles à manger une spécialité. $1.-00 à 86,50 chacune.

D Le

ET
Nog huffets [sideboard] font fureur dans les prix de $12,95 à $w.3 Q$12.98 :

K M bonnes couchettes en bois dur. ailleurs elles se vendent $#:5.00 et on appel-

$2.75 le cela un bon marché. Venez chez nous. .

ANNONCE SPECIALE. Nous faisons une spécialité de meubles) r hôtels, maisons,

églises, aalles de clubs on sociétés’ ete, ete. Nous avons tout ce qu il faut et nous donnons

ces marchandises aux prix les plus bas. Le public est cordialementinvité.
Drapset taica d'oreiller ourlés entoile fine ou en coton toujours en stock.

GILBRIDE

294-MERRIMACK Si 294

 

K St-294
Lavallée & Mailloux,

Orfevres ot Bijoutiers

LES PLUS POPULAIRES DE LOWELL.

Assortiment général de Montres en or et en argent, bi-

jouteries,“Argenteries, Lunettes, chaînes, Médaillons, etc.
= -

Specialites
Réparations et nettoyages de montres et de bijouteries

Satisfaction a tous; ouviage sans reproche.
4-20-92.

TIMOTHE VIGEANT,
Public Cash Market.

374 Merrimack St., Lowell, Mass.

Lisez cette Liste :

 

 

25cd frais, la livre, - Ne Bon beurre, - = -

Teale fraiche, la livre, 9c Beurre à Patisserie — - . - 18

Epaule fumée,la livre, fc Bonne fleur à patisseries, en sac, - "76

Meilleur Steak, la livre, 15e Bonnefleur à pain, en sac, - 20c

Bon Saucisson,la livre, - . lie Bon beurre - 28¢

Bon rôti de Bœuf, la livre, + Tcet Ye Bon Saumon en boites - = - 15e

Rôti de Bœuf, première coupe, Jbs  12c Sardines en boite, Ted boîtes pour Zhe

Fleur à Pain au quart première Grosses boîtes sardines 10c, :3 boîtes 25¢

qualité 10 += - ,00. Confitures aux Prunes et Franar site
in - - - 85.75 ses, - - -Bonnefleur à pain = Potwo en bidon, - - 25

remière qualité de graisee en ti-
Dettes audessus de 10 lbs.

alité de beurre - . —_—

Prquete de recevoir un char de SUCRE DU CANADA que nous vendons pour

2 CTS Ia livre. Remarquez que ce sucre estpur et de première qualité : nous vous le

wontcomme tel. 9 En Lande quantité nous le vendrons pour 1iclalb.

Végétaux et volailles fraiches reçus de la ferme tous les matins à des prix qui défient

v tition.
touteSTE nous voir, une visite est respectueusement sollicitée.

N. B. Argent du Canada Escompté.

VENTE À SACRIFICE CETTE SEMAINE.

8 112c

|

Bonnes Patates Early rose, minots 70c

€

 

 

hove d
t acheté le stock de chaussures et de manteaux en caoute

Ww. Felehette, & des bonnes conditions je l'offre en vente à moitié prix.

IZ Venezme voir au No 10 Aiken St. Bons Marchés.

J. 0. LEPACE, No 10 Aiken St
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‘DL. Pege Pres. M. P. Worcester, Tres

 

A. E.Columbe
FERRAGE de CHEVAUX

ET OUVRAGES DE FORGERON

Réparage et confection de

voitures faites avec soin.

471-Salem St,-47}

Lowell, Mass.

M. Columbe a deux bons

   Gateaux

Restaurant ds Tore Classe

No 46
Merrimack St 3

 

 UMER ALLARD, Max M. H. JACQUES  chevaux à vendre.
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Le yärloment anglais sera dissons
dans quelques jours et on va faire des
élections générales.
Nous souhaitons à lord Salisbury

‘19même sort qu’à M. Benjamin Har-
risen,

à

 

LR
*

Cest d'aujourd'hui en huit qu’au-
ta Een ls convention de Chicago,
qui doit choisir le prochain prési-

dent.
Car il ne faut pas oublier que le

prochain président sers un démo-
orste.

*Le «te

… Le Boston Herald [alt remarquer
“que M. D. O. Mills, beau-Lère de M.

“ - Wintelaw Re:d, “possède une fortune
“ de 815,000,000 ct est très libéral,”

- Le fait est très significatif et expli-

5 ‘que peut-être le choix de M. Reid

oomme candidat répnblicain à la vice-

présidence.
*

% *

Pendant que Ja convention de Min-oy

‘neapolis tucit M. Blaine et exaitait
.&es propres mérites, M. Hariison

- assistait à une partie de base-ball.
’. . Pendant que Rome brûlait, Néron
“ghantait en s’accompagnant sur uve

lyre.

Ainsi font les grands hommes.
-'

+ Le télégraphe none transmet I'm-

“-portante nouvelle qite le prince
“Russell B. Harmison est satisfait de
la nomination do sonillustre papa.

Mais les dépêches ne discnt rien
de ce qu’en pense Baby MeKce, qui
est cependant un facteur puissant

dans l’adminietration du petit-tils de
© son grand-grand-grand-père.

Pu

Le sénateur Wolcott, du Colorado,

ee propose de dénoncer I'intervention
des fonctionnaires fédéraux dans la
convention de Minneapolis. II pré-
tend qu’il y avait là entre cinq ou
six cents de ces fonctionnaires, soit
comme délégués, soit comme ‘‘tra-
vailleurs.”
M. Wolcott entend dire au sénat

ce qu’il pense d’une telle façon d’a-
«” gir, et on pout s’attendre à des révé-

lations intéressantes.
*

= *

Le cabinet de Boucherville a été
obligé de renoncer à la tiche anti-
nationale de défranchiser les Cana-
diens-français des Etats-Unis. L’in-
tention y était, mais en dépit de sa
force, le gouvernement a dû reculer.

“ Les protestations de l'opposition
ont eu, en fin de compte, un salutai-
re effet.

, M. L. P. Pelletier, l’auteur de D’in-
fême projet qui vient d’être tué, a
eu l’humiliation de proposer Ini-mc-
me l’abandon de ses desseins.

te

Le concours du N\TIUN AL est le
plus beau quiait jamais été organisé
par un journal français. Vous n’a-
vez qu’à examinerla liste des prix
offerts, pour vous en convaincre.

Les damessont priées de ec rappe-
ler qu’elles ont,dans ce concours, au-
tant de droits que le “sexe fort.”
L'intérêt qu’elles montrent générale-
ment à ces sortes de luttes ne devra

> pas se ralentir cette fois. Elles ont
tout à y gagnor.

LS
*

Les républicains ne s'entendent
pas sur le programme de leur parti
relativement à la question de l’ar-
gent.
A un diner, donné l’autre jour par

de Republican Editorial Association,
M. Henry Cabot Lodge a déclaré
qu'il aurait voulu aller plus loin que
“ne l’a fait la convention de Minnea-
polis, et se prononcer pour Ia sus-
pension dela loi actuelle sur lar

Au même diner, M. Beard, le por-
depteur du port de Boston, a dit que
le programme couvrait admirable.
“nent toute la question et répudiait
‘entièrement l’idée de continuer Je

ÿ:, Monnayage du dollar actuel.
Ne serait-il pas temps pour les

‘thefs républicains de commencer à
#entendre sur Pinterprétation de
Jeur programmeet des questions sur
desquelles ils prétendentqueleurpar-

- ‘test parfaitement uni ?
*

"a
fn se rappelle que les orangistes

dans ame église ostholique, mais il s

Tami do l'infâme Raum, il forme les
youx sur los actes do Wanamaker qui

“18 Sssuré son élcotion par ses menées
corrupéives, il se sert de sa position

pour avancer ses affaires personnelles
Feb celles de sn famille.

Est-ce là ce que les orangistes ap-
|pollent faise du véritable américanis-
me,

L’Indépendant, qui fraternise avec
oux, devrait nous renseigner sur ce
point. os

*

Nous lisons daus ‘lu “Star de sa-
medi:

Pendant le terme de mai de ls cour su-
périeure, à Caribou, Me., plusieurs subains
ont été naturalisés, entre autres un Irlan-

landais. (Quand le greffier lui posa la ques-
tion : ‘* Renoucez-vous à toute allégeance à
la reine de Grande Bretagne et d'Irlande :”
le Celte répondit: “ Je rononce à la reine,
mais, jeune homme, je na renoncerai jamais
à la vieille Irlande—jamais. (I'll never go
back on Od Frelamt_-never,)”

Les avocals sourirent, les spectateurs ri-

canèrent et le juge Robinson Cclata de

rire.
Les conditions du candidat furent accep-

tées, et il reçul ses papiers. cut

Nous admirons le naïf patriotisme

de ce vieil Irlandais qui, pour deve-
nir citoyen américains ne veut pas re-
noncer à la vieille Erin, C’est là un

exemple du sentiment qui règue par-

mi nos concitoyens d’origine irlan-

daise. ‘Tous sont fiers de devenir

Américains, mais l’amour du pays

natal reste vif au fond du cœur de

chacun d’eux, et «’est un sentiment

qui les honore. Celui qui oublie sa

patrie est un lüche et un homme sans

cœur.

Nos ennemis trouvent plaisante la

saillie de l’IrJandais de Caribou, et

tout naturel qu’on lui ait donné ses

papiers sans protester.

Mais quand les Canadiens parlent
de leur amour de la province de Qué-
bec, c’est un /uile général qui accueille

leurs paroles. On ne trouve pas

assez de reproches à leur adresser.

On veut qu’ils oubhent tout pour

n’ètre que citoyens américains.

Est-ce là de la justice et un traite-

ment honoralile accordé à nos com-

patriotes 7

LE DEFENSEUR” MENACE
| LES REPUBLICAINS

Après avoir été témoin de l’éner-
gique opposition des membre répu-

blicaïns du coneeil de l'instruction pu-

Llique & l'acceptation de l’école du
Perpétuel Secours, nous avons pensé

que nos compatriotes ne pourraient
manquerde profiter de la leçon qui

venait de leur être donnée, et nous

ne nous sommes pas trompé. Le Dé-

fenseur Jui-même, ce farouche répu-

blicain, a ouvert les yeux et à publié
ce quisuit :

 

 

 

Le comité scolaire a reconnu l’existence
de l'école paroissiale de N. D. P. 8. L'op-
pusition de M, Winchester. que tout ce

quiest français fait sortir de ses gonds,
est demenré sans effet. Les éleeteurs ca-

nadiens ne devront pas oublier, lorsque

le jour scra arrivé, de choisir leurs offi-

ciers municipaux parmi ceux qui savent

reconnaître ce qui est juste.

Or, quels sont ceux qui, le 6 cou

rant, ont su reconnaître ce qui était
juste ?

Ce sont les membres démocrates

du conseil de l’instruction publique

puisqu'ils ont tous voté pourl'accep-
tation de l'école du RR. 1°. Bruneault.

Done, Le Défenseur conseille, com-

me nous, aux électeurs canadiens de

choisir leurs conselilers et leurs éche-

vins parmi les démocrates.

Quelque endurci que soit un pé-

cheur, il peut toujours se convertir,

 ————————-

COMPARAISON INTERZSSANTE

Le relevé du vote donné à M. Huar-

rison, dla convention de Minneapo-
lis, donne une idée de la force de

cefui-ci comme candidat à la prési-

dence. Faisons un état comparatif

de ce vote avec celui donné! au pré-
sident à l'élection du six novembre

1888, et noua verrons si l'on a bien

raison de dire, dans le parti républi-
cain, que M. Iarrison est assuré de

faire un second terme 4 la Maison

Blanche.
# Nous remarquons en passant que,

bien que le président fat déjà nommé
quand est arrivé Je tour du Tesus,
les délégations de la Virginie, du
Washington, du Wisconsin, du Wyo-
ming, de l’Arizona et du District de

Colombie, ont insisté pour faire en-

registrer leurs votes, qui ont tous été

contre Je président. Ces votes n’ont
pas affecté le résultat, mais le fait
est significatif.

Les républicains qui voient la
chose an point de vue pratique, et
non comme simple question de senti-

ment, ne peuvent s’empécher de
constater que M. Harrison n’a obte-

nu lu nomination que grâce aux

fonctionnaires fédéraux et aux dé-

 

êté perdu par 3536.
Dans le Delawsre, ou il vient d'ob-

tenir quatre votes, il a été battu par

8,441.
La Floride, qui lui donne ses hait

votes, a donné 12,402 voix de majo-

rité à son sdversaire.
En Georgie, dontles vingt-six vo-

tes ont été pourlui, il a été battu en

1558 par 60,000 veix.
la remporté par 28,104 voix

l'Illinois, qui Inkàdonné 34 votes et
14 4 Blaine.

L'Indiana lui a donné 30 votes et
2,348 voix de majorité.
L'lowa lui a donné 20 votes sur

26, ot 32,000 voix de majorité en

1888.
Le Kansas lui a donné 11 votes et

9 4 Blaine. M. Harrison y a obtenu
80,000 de majorité en 1888.
Le Kentucky lui a donné 22 votes

vendredi, mais le président y a été
battu en 1558 par 28,000.

Le vote de 1a Louisiane a 6té égale-
ment divisé entre Harrison et Blaine,

ct M. Harrison l'a perdu par 54,000

voix.
Dans le Maine, qui vient de don-

ner ses 1% votes à M. Blaine, M.
Harrison a obtenu 23,000 de majo-

rité.
Le Maryland, avec ses quatorze

votes pour Ilarrison,a donné 6,600

de majorité aux démocrates.

Le Massachusetts, qui a donné 18

votes au président et 11 3 McKinley,
a été remporté par les républicains
par 32,000 voix.

Dans le Michigan, où 7 votes sont
allés à Harrison et 19 4 McKinley,les
républicains ont obtenu 22,000 voix.
Le Minnesota, | votes i Harrison et

t à Blane, a donné une majorité ré-

publicaine de 38,000 voix.

Le Mississippi, qui a donné à Har-
rison 181 votes et 44 à Blaine, a été

perdu par 55,000 voix.
Le Missouri, qui lui a donné 28

votes sar 34, a donné une majorité

démocratique de 25,000.

Le président a obtenu 27,000 de

majorité dans le Nebraska, qui vient

de lai donnerses 15 votes.
ll a remporté par 19,000 voix le

Nevada, qui a donné ses six votes à

Blaine.

Les républicains ont remporté par

2,200 voix le New Hampshire, qui a
donné au président 4 votes sur 8.
Le New Jersey, qui lui a donné 8

votes sur 10, a donné 7,000 de majo-

rité aux démocrates.
New York, qui a donné 35 votes à

Blaine, 10 à McKinley et 27 à Har-
rison, n été républicain par 14,000.
Daus la Caroline Nord, qui lui a

donné 113, votes soit 90 pour cent de

sa délégation, M. Harrison a été

battu par 13,000 voix.

L’Ohio, dont 45 votes sur 46 ont
été pour McKinley, a donné 19,000
voix de majorité aux républicains.

L'Orégon, avec ses 7 votes, soit 0

pour cent de sa délégation, pour Me-

Kinley, à donné une majorité répu-
blicaine de 1,000 voix.

La Pennsylvanie, qui a donné 42
votes à NcKinley, :3 à Blaine et 19 à

Horrison, était républicain par
79,000.
Dans le Rhode Island, qu: a donné

5 votes sur & à Harrison, il a obtenu

4,500 voix de majorité.

Dans la Caroline Sud, qui lui a
donné 13 votes sur 24, il a été battn
par 52,000 voix.

Le Tennessee, qui lui a donné 13
votes sur 0, l’a battu par 19,000.

Dans le Texas, dont les 22 votes

sur 30 lui ont donné la nomination,

M. ITarrison a été battu en 1886 par
146,000.

Le Vermont lui 4 donné ses 8 vo-
tes ct est répablicain.

Le Wisconsin, qui a donné à Ilar-
rison 19 votes sur 24, a été remporté
par les républicains par 21,000 voix.

Ce tableau démontre à l’évidence
que la nomination de M. Harrison est
contraire au désir de la majorité des

délégués représentant les Etats rem-
portés parles républicains en 1888,

Il a reçu 254 votes d’ Etats qui ont
demné des majorités démocratiques
ily a quatre ans, tandis que les
Etats républicains ou douteux lui en

ont donné 234 sar 48h, ce qui prou-
ve que 255 délégués de ces Etats, ou
plus de la moitié, étaient contre lui.

Le reste des votes reçus par M.
Ilarrison lui vient des noaveanx

Etats, qui n’ant pas encore eu occa-

sion de voter à uneélection présiden-
tielle.

11 est 4 remarquer que M. Harri-

son n’a requ que 82 votes de plns que

le nombre nécessaire pour Iui donner

la nomination. Il n’a done pas rem-
porté une victoire sigralée, puisque
136 fonctionnaires fédéraux, sié-

geant parmi les délégués, ne pon-
vaient que voter pour lui. Nous

n’exagérons donc pas en disant «ue
‘ont déclaré, la semaine dernidre,|légations des Etats qui ont voté con-| M. Harrison est faible, très faiblé
qu'Îls Voteraient comme uv seul hom.

|

tre Jui il y à quatre ans. Ainsi, dans

|

Même, et que ses chances de réélec-
_ 16contre M. Blaine, parce qu'il s'ost |l’Alabama, qui Ini a donné quinze

|

tion sont des plus précaires.
- müntré anti-américain ‘en assistant
4 Ja pisses dans une église catholique
lors den fanérailles da sénateur Bar-
bour. ”
Oes mêmes orangistes, excellents

-”…fépublicaisé, n’ont pas protesté contre
M candidatero de M. Harrison. Le |té en 1888 par, 7,087 voix.
‘gideident est donc à leurs yeux un
ya de bon américain.

My
oe

  

votes, il a été battu par 60,123 voix.

L'Arkansas, qui lui aussi a donné
“quinze votes, a donné 27,210 voix

de majorité à Cleveland.
La Californie, qui Ini a donné huit

votes et neuf A Blaine, a été rempor- 
 

NON PAS PROTEGTION, MAIS
EXACTION

Nous extrayons le passage suivant
du discours prononcé à la chambre

Il à remporté par 13,207 le Colo- |des représentants par l’hon. Amos J.
rado, dont la délégation tout entière |Cummings, de New York, le deux enfants: les soning, leur

ne mot pas les pieds voté contre lui vendredi dernier. [avril dernier, pendant 1a discussion dlatrhée-as Ondote 
 

 

Le Connectiont, qui lui a donné [sur l'admission en franchise de la
accepté Le villa de Cape May, il est} quatre votes et hait à MoKiuley, a|iaine brute. L'orsteur y déorit aves

daus lee oreilles ce mot de protection,

oublié que celui de Tory, si commun
pendant notre révolution.

Boon:
MADAMA WINSLOW,

 

    

  

une rare habileté lu positise des ré-
publicains sur ls question du tarif.

Voici ce passage :

“Peu d'hommes ont étudié la ai
guifiontion du mot exaction. C'est
un mot gros de sens dans notre lan-
gage ; il est d’ane importance capi-
tale dans notre gouvernement. Nous
faisons constamment ce qu’il impli-
que, sans paraître nous douter de oe
qu'il signifie. 1! signifie, non seule-
ment le pouvoir de prendre, mais le

fait même d'enlever à un autre. C’est
un attribut du gouvernement; le vo-
leur de grands chemin s’en empare.
I est le moyen supréme du premier,
et le motif souverain du second. Mais
il est beaucoup plus facile d’assimiler

gouvernement à un voleur que de

transformer un voleur en un bon chef
de gouvernement. Quand ils s’unis-

sent, ce qu’ils font souvent, l’honné-
teté doit ou vaincre cette ligue mons-
trueuse ou être son esclave.

L’exaction, le pouvoir de prendre,
est le premier - et le plus granc pou-
voir du gouvernement. ‘Le revenu,

c’est l’Etat” a dit Webster. Le reve-
uu est le fruit de l’exaction, 1] est

pris sur ls part de richesse du tra-

vailleur, par la violence s’il le fant,

non pasdans un but égoïste, comme
le faitle voleur de grand chemin,
mais pour conduire le gouvernement.
S'il dépasse cette condition,il prend
un caractère nuisible et devient le vol
légalisé. Il ge met en travers des
sentiers suivis par le commerce, et au

nom du gouvernement lui ordonne

d'arrêter et de dégorger. Vous pour-
riez tout aussi bien attacher avec des
cordes les artères et les intestins du
corps humain ct vous attendre que la

tête scracxempte de fièvre et l’esto-
mac en état de santé, que de deman-
der au commerce d’accomplir son
œuvre bienfaisante s’il est empéché
par une exaction injuste.

Le parti républicain’nous a conduits
à un haut promontoire d’observation,
à une éminence qui donne le vertige.

ll estdevenu arrogant et vantard.

‘‘Vovez, disait récemment le secré-

taire du trésor, nous sommes un goU-
vernement an billon de dollars.
Nous distribuons cette somme énor-
me parmi le peuple.” C’est là une
fière admission; mais tout honnête

qu’elle paraisse, si facile à démontrer

qu’elle soit, c'est de l’exaction. L%-
difice peut être surmonté d’une cou-
pole dorée, mais depuis ses fonda-
tions jusqu’& cette coupole, il est
construit avec les sueurs de l’ouvrier.
S’il est essentiel au gouvernement et

prélevé honnêtement, le revenu est
un bien; sil cat prélevé pour être gas-
pillé, il devient l'œuvre du voleur de

grand chemin. Mais c’est l’exaction
tout de même.

Shakespeare l’a “bien caractérisé
dans Ze roi Henri VIII, Le grand

cardinal avait imposé aux sujets du
roi, pour aider ses projets, une taxe
d’un sixième de leurs possessions. La
reine Catherine, en faisant un appel

au roi, parla de cette taxe comme

d’une exaction. ‘‘ Par mavie, répon-

dit le roi, cela est contre notre plai-

sir. Quoi ! nous prenons à chaque
atbre les branches, l’écorce et une

partie du bois ; et bien que nous le
laissions avec une racine, ainsi dénn-
dé, l’air boira ‘out la sève.”

Le mot exaction est un mot terri-

ble. Il n’est pas suprenant que l’é-
goisme, qui a usurpé ses fonctions,

lui ait substitué un mot qui a une si-
gnification absolument contraire.
L'exaction par le gouvernement, vous

le voyez, a été portée au point que le
plus grand génie dramatique de tous
lee siècles l’a mise sur la scène et l’a
fait dénoncer par un despote. Le
roi a prévu ses effets &i on n'y met-
tait un frein. L’exaction a, depuis,

catsé des révolutions considérables
et importantes.

Dieu merci, nous avons trouvé une

méthode de révolution qui défait la

tyrannie sans verser le sang. À notre

dernière eession, les émissaires de

l’exaction remplissaient cette salle et

parcouraient cette enceinte avec une

arrogance mal déguisée. Où sont-ils

maintenant? Il ne e’est pas passé
cent ans; la liberté n’a pas été forcée

de sechercher un refuge; notre pays

n’a pas été couvert de sang. Et pour-

tant celui qui est accoutumé au spec-

tacle de cette salle peut vuir, pressés
ensemble dans un coin, les restes bri-

triomphante. Ses épouvantails sont

en pièces et dispersés, ses tambours

crevés; sn devise illusoire: ‘* Pro-

tection” s’en est allée en fumée.
S'ils re nous criaient tous les jours

il serait bientôt aussi complètement

 

Si les Bébés font leurs dents,
yes co bon remède,le SIROP CALMANTIDR

. pour la dentition de vos
arnilit 16s genctees, 

ducius des Universités
le brorêt que le Gouvernement des

we dewandes, scat quatre

. tion
sés de l’exaction encore récemment

= 205 met

par

Ctuts Unis à délivré à l'inventeur lo
20 uvril 1889. accompagné
tre de félicitations, l'augmentation de

que le Drde v uviction A Titles
Kisumu Compound est lo seul
a wirti infuillible dans tous les de

Ebirité générale, pauvreté du sang
épuisement pur le travail,
l'app tit. maü-ue de sommeil, len
queu . affuiblissement du système ner-
veux at, etc. Hl est égal-mont sans
rival et garan | infaillible pour les ma
adie propres à la femme, telles
M--u-trnarions irergu'ières es dies
-… et Hueurs blanches. En veats
lan  s-u on le bonnes pharmacies
Prix #1 (MD la bouteille.

Preparé par fe Dr. J. D. Delisle a

Co., | vwell, Mass. 83008 1

Royal Cream
Seul aitivi. detoilette à l'extrait de flenrs,

découvert après des de recherches
scientifiques très rérisuess pour enlever posi-
tivement, les lLoutms, les taches de rousseurs
(rousselures,) le masque + hoz Jes forames (ta-
ehas jaunes à la figure) et toutes autre dévolo-
rations de la peau Son action est positive
garantie infuillible; elle rend Ja peau douce
et lisse, of éolaireit le teint. En vents ches
Jen pharmaciens Caondiens des EtatsUnis.
Prix 75e la bouteille

Préparé par le Dr J. D. Delisle & Ca, Lo-
well, Maa.

Propiiétaires du Dr Delisle’s Kiniun Com-
pound

tH
i

 

UN FARCEUR.

Le Dr Cirols, qui est un ennemi acharné

des -emtdes patentés, voulant un jour sa.

muser aux dépens d'une de sos malades qui

ge plaignait continuellement de maux aise

santé causée par le mal de matrice, qu'il ne

pouvait. guérir, lui dit un jonr d'essayer le

“Régu'ateur de la Santé de la Femme” et

les p'asters du Dr Larivière, Elle -a

ach-1a trois bouteilles et un plaster. Au

bout de quatre semaine,el'e alla reme:cier

son médecin du bon conseil qu'il Ini avait

donné. Elle était guérie et pleine de santé

et Jo Dr Cirois avait perdu “une de ses meil-

leures clientes. Il ne recommande plus le

Régulateur sans doute parve que ce mer-

veilleux remède guérit trop vite pour la

satisfaction de son porte monnaie.  Méfiez-

vous les pharmaciens et des médecins qui

vous diront du mal du ‘-Regulateur de la

santé de ln Femme” et des “Plasters” du

Dr Larivire. Ils vous trompent pour faire

plus de profit À vos dépens, Pour toutes

informacions, écrivez &1 propriétaire, Dr J.
ia ivière, Manville, R. L

G. E. MONGEAU
Chaussures do toutes sortes,

== AUSS1—

Les deux meilleures machines à

coudre au monde:

 

HOUSEHOLD ET DOMESTIC,
$30. $35.

G. E. MONGEAU,
286 rue Merrimack.
 

EST,.bL.! ED it£4 LES MEILLEURES

-SONT-

2 Ls moins couteuses

 

KW Assutez toutes vos propriétés cliez

THOMA S$ L. DICKEY,agent de Lowell

22 Central Street,

J. D.GRANT,
229 Morrimack St.

 

Le bijoutier pratique n’s pas le
plus vaste magasin de Loweli, mais
il a un assortiment de bonnes mon-
tres, anneaux et bijouteries aussi con-
sidérable que les meilleurs marchands,
à des prix plus bas. Les gens n’achè«
tent pas les magasins, mais les mar-
chandiees.

«- ALLEZ LE VOIR

DURANT & ROGERS,
Horlogers et Bijoutiers.

MONTRES. DEPUIS 4 PIASTRES.

Bracelets, Boucles d'Oreilles Epingles,

Chaînes, Breloques, Argenteries et Plaquée]

sox plus bas prix,

 

M. J. A. Legault sera toujours à votre ser

vice et vous donnera la plus [grande satisfac-

DURANT & ROGERS.

RAL $i. Lowell, Mas

50c. x 50.c * 50c
 

TAPIS garantis pure laine et de Pre-
mière Qualité pour 50 Cts la

Verge chez

JOSEPH - MARIN,
Marchand de Meubles,

Assortiment complet de PORLES et
wile de seconde main, le meilleur

 

choix dans Lowell.
1992—3 m.

A. PHNTON.
331 Aue Mervimesk.

Paravents ‘soreens) 950 en montant. Portes
ereens 81.00 en montant tuvau en caoutchouc.
Petites fâucheuses àparte. Graines et inetru-

ments de jardins, ec,

—Au Magasin de Ferronnerie.— 100 ogliquey 04 Js
150 10
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MRS. LUCY A. PARNNAM.
Presque Isle, Me.

SAYS:

Groder’s Syrup
IS MY REMEDY,

=—FOR IT-

CONTAINS NO ALCOHOL.
Pleasant to Take, Instant Re-

llef and Sure Cure.

1 ask the attention of ladies in a special
man ner.
This is to cer-
tify that been a severe sufferer from

Neuralgia and Kidney Trouble for
2Ril Twas reatly troubled with sour
stomach, heart burn, headache,

eeusmy Back Throughmyfathersmyback. Th
|wasinduced to try this Syrup. This I did

faith, but to m at surprise
> iflca-

without au
and grat
tion, I am to-
day free from pain and completely cured. I
feel that it 18 my duty to place my testimony
before the thousands of ladies that are Suffer;
ing to-da, C us
was, op OTANI Jattunee 1
way induce them to try tl Syrup. 1 am
yours respectfully, .

Mus. Luey A. FARNHAM.

All patent medicines are sold under tbeold,
old chest-
nut, PSIAfT
cure, no pay.” But did you ever know any
oncgetting their money back? Noothercom-
panybacks up its statements with a printed
guarantee that your
dealer will sign, to give
you satisfuction or refund your money, as we
Jo. None genuine without bearing our trade
mark—the Beaver. Call for Groder’s Botanic
Dyspepein Syrup, prepared by

The Groder Dyspepsia Cure Co.,
WATERVILLE, ME,, U. 8. A.

AVIS
»
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Compagnies Gaz
DE LOWELL.

Délivre{promptement le’ Charbon

"COKE”
Aux{Prix{Suivants :

Cassé,!”par (chaldron) 36 bois-
seaux, livré à domicile, #4. 50.
Demi (chaldron) $2.25.

Non-cassé, livré 4 domicile, $4.00
Demi (chaldron) #2.00.5

GAZ AVEC ESCOMPTE A $1.10
LE MILLE PIEDS.

Æ# Poeles à Gaz montes at a lonsr

~~

du
ae

 

SEWALL G. MACK. Président
JACOB ROGERS, Trésorier.
D. B. BARTLETT, Commis.

DIRECTEURS :

SEwALL G. Mack, James B
Francis, LEvI SPRAGUE, Jacos Ro
GERS, JOHN F. KIMBALL, ALEXAN
DER, G. CUMNOCK, GEORGE

MOTLEY.

La COMPAGNIE du GAZ
DE LOWELL.

Juillet 91.

 

— AU NOUVEAU —

MAGASIN de GREEN,
441; Rue Merrimack.

Vous faites nettoyer vos montres
pour $1.00

M. J. P. Meunier

qui est réputé un des me lleurs orfè
vres de la ville, à la charge du dépar
tement des montres et du nettoyage
des bijoux. ;

Montres, bijouteries, argenteries à
bas prix. Tls vendent des orgues au
son le plus doux. Aussi des machines
à coudre toutes neuves pour $25.

GREEN
44; Rue Merrimack.

, Commis Canadien

C. H.DOUGET
orlogeret joutier pratique.

Réparages faits avec expé ion
tout ouvrage garanti

 

Chambre No. 3.

Résidence, 5 Monmouth St, West

Tove The Pris Cine
politiques dans la prochaine cam ?
question sera bientôt décidée, mais le problème qui occupe
tous les esprits, c’est de savoir quoi faire
et confortable. Nous vous conseillons d'aller au “ LOWELL
ONE PRICE CLOTHING Co.” et de vous choisir un
Habit Léger et Sous-Vétements Frais; leur stock contient
tout ce qu'il vous faut.
eurs

  

 

 

 

Qui sera le PORTE-ETENDARD des partis
e électorale ? Cette

ur se tenir frais

Nous attirons votre attention sur

Habits en Serge,
C'est juste ce qu’il faut pour les chaleurs, nous avons des

Gilets en flanelle Skeleton et en Alpaca Noir, en flanelle
bleue et draps Yacht de toutes les grandeurs.

PANTALONS en Casimire pâle, Vestes pâles pour
été en grande variété.

Chemises de Sortie.
C’est le temps d’en porter, nous en avons un lot spécia-

lement manufacturé pour nous par “ the Eagle Shirt Co,

Bas et Sous-Vetements.
Tout ce que vous voyez sur nos tablettes, est à la mode

et de saison ; venez voir les beaux Sous-Vêtements que nous
vendons pour 25 Cts. Pensez y donc, 4 paires de Bas pour
25 Cts, et des meilleurs encore à proportion.

CHAPEAUX EN PAILLE.
Nous en avons un Stock tout nouveau et les Prix sont

les plus bas.

Lowell One Price Clothing Go.
86, 88, 40. 42, 44 Rue MERRIMACK,

COMMIS CANADIENS :

E H. CHOQUETTE, J. A. CHOQUETTE, JOS. CHOQUETTE ot L. R RICHARD

   
 

te! AIMEZ-VOUS ot

SBONNE LECTURDE
OUL Dans ce cas vous devez vous abonner au

RATIONAL
AVEZ-VOUS

@ lire de bons articles, des articles serieux, sur diffe-
rents sujets d’interet general ?

OUI. Eh bien! Vous devez vous abonner au

“NATIONAL.”
VOULEZ - VOUS

vous tenir au courant de ce qui se passe dans le monde, au jour le jour?

Oui. Dans ce cas, vous devez lire ‘LE NATIONAL’,

c'est le seul journal canadien qui peut vous faire connaître
les faits, au fur et à mesure, qu'ils se produisent. C’est le seul

journal Canadien Français publié, tous les jours aux Etata-Unir

 

 

 

 
 

 

PVA

AIMEZ- VOUS DHE PLUS
à lire on beau PEUILLETON, un Fenilleton tout a fa

moral et des plus instructifs ?

OUI. Eh bien ! dans ce cas encore, vous ne pouvuz
faire mieux que de vous abonner au

« NATIONAL.”

«LE+PRIX+DE+LABONDEMENT-
est à la portée de toutes les bourses, seulement

 

“we

 

 
 

$3.00 - - par an, payable d’avance. i

$1.50 - = pour 6 mois * ; |

75 ots. - - pour 3 “| .
25 ots. = - par mois _ j

“POUR VOS JOBS...
Pour vos Impressions dé tous genres : f

CIBCULAIRES, EN-TETE DE COMPTE,

DE LETTRES, PLACARDS.

CARTES COMMERCIALES ET DE VISITE, ETC.. ETC.

vous feriez bien de vous adressez aussi aux bureaux dy

“NATIONAL”

53, MARKET ST. Lowell Mass. 
Manchester.

 
 
 

 
 

 

  

L'Etalage ¥
aller le voir de suite.

En variétés infinies. Aussi

Bon Marché. L'AVEZ-Vous VU 2 -- L'AVEZ-VOUS VU ?

Magnifique chez MANNING & LEIGHTON. Si non, vous dever

“ "MANNING & LEIGHTON.
Entrepots : 8 a 15 Southwek Block. MerrimackSt Lowell, Mass |

 
 

 QUOI ?

  

Buffets, Tables de salle à Diner. Chaises de salle a Diner.

un stock complet de Services de table et de Vaisselles

LES PLUS BAS PRIX “@e

 



 

        

 

Vadicateur de cheminGe Fer NOUVELLES DES ETATS-UNIS
 

 

Bestos à Male RL
DIVISION OUEST

Las tvoin: laissent Le station sur le vus Central,

Puur Busiua—A 630, 815, 9.90, 1085HAIRa415, 5.98 4130 pra. md
tm ; 12.98,Pour laurence—8 9.20.10.558

618, 6.55, 11.)
a m. ; 5.35 WR

1 60, 8.05, 3 30, 5.10,
m, Dimanches 8 30
» nm

Pove Haverhill—8 35, 0. : 1:

preteBEBaam; 5.35 et 17.
Ponr Salem—13.90, 5. 10 m5 =
“ourNewburypori—13 , 3-05, 330, 6.96

Pour Exoter Dover, Great Falle—8 3610u, 330, 6.10 p. m. Dimanches6,58
Pi.

Ponr Salmon Falls, Saco et Portland—8.38
« m ; LOU, 3-4), 5.10, p. mm. Dimauches
pour Portlasd, 5 35 p. m.

Punr Haugor, Belfast, {iateervitle, Skowhegan,
Iaoklaud et Farmi —8.35 a. m.Perr St. dob, NB, Halifax, N. 5 Mostedal
«1 Québeo—8 35 a. m.

Pour,Augusta, Bath, Lewiston—8.35 a m.
pm.

Pour R chester ot Alton Bay—8.35 à HH
Lt), 330 p,m,

Parir Fans‘port et St. Johns (par bateaux) lun-
vis et veudredis à 1.00 p. m

Pour Mt. Desert mardis ot vendredis à 8.30
pa.

DIVISION SUD

Le et après le 4 nctobre 1901, les traîne laisse-
runt Merrimack Street Depot, Lowell comme
wail; ’

Par Boston—5 45, 6.30, 16.55, *7.45, *8.50,
V8 25, #50, 11,00 à. m. ; 12-10, 1.35, 2,10,
$3.00, 4 10, 4.30, 75.40 p.m. DIMANCHES
V7 45, 8-45, #0. 15 à m.

Les traine luissent lu Middlesez Street Station
Lowell, comme suit :
war Boston, 7.08, $7.19, 7.30, *7.38, #748,

“37, 9.35 “0.58, à. m.; *12.16, 4.20,
*5 34, #6 41, #805 p mw, Dimanches, *7.17,
#75) *920 a m ; 8428p m.

“Pour Woburn—6 30. 7 06, 7.45, 11.00 a. m ;
1h, 430, "$0.34, §8 05 p. m. Dimanches
EHha m :$428 pmm.
EJ"Ea press, §Nortliern Depot only. TVia

Baitard.
Vour fawrence—6.00, 87.38, 10.00, 11.00
a mm ; 1.25, 2.10, 4 45, 5.50 p. m. Diman-
15% m;715p m

Pour ralem vt autres Srations—$ 7.38 a. m.;
1 25, 00 p. m Via South Lawrence, 6.30
am,

{les heures données plus bas sont du
Nuribarn Depot.
Pour Ayer Junction et autres Stations —7.15,
5i 12.00, 5,10 et 5,49 p. m. Dimanche
pom

Pour Ainhet, Mitford et Wilton—9.14a m.:
12.57, 347, 5.44 p. m. Dimanches 2.00
pm

Pour Greenfield, Peterbore’, Bennington,
Hillshoro’ et. Keene —9.14 a. m. et 3.47 p.
va.

Pour Nastua Manchester et Concord— 8.28,
0.14, 9.43 à. mi; 12,57, 1.47, 3.47 (5.04 Na
shun seulement), 5.44, 6.25. 7.58, 8.27 p. m.
Limauches 14,09 a. m. à Nashua seulement,
2.00, 6.00, 7.57 p. m.

Pwr Penacock, Franklin, Lebanon et White
River Junction---9,14 a. m.; 1.47, 3.47,
17.57, 8.27 p. m.

Pour Warner, Bradford, ‘Sunapee, Newport
(N. H.), Claremont et Clareriont Junction
9.45 a. m. ; 1.47 p.m.

Pour St Johnsbury et Lyndonville, via Wells
River--- 9.45 a. m.; 1.47 et 17.57 p. m.

Pour Montpelicr, Montréal, Essex Junction,
Burhugton et St Albans, via Central Ver-
n -0.43 à. m. ; 1.47, 17.67 p. m.

Pour Montréal et Québec. via Montréal et
Boston Air Line---9.43 à. m. ; 17.57 p. m.
Quebec Express via White River Junction
1.47 et 8.27 p. m., tous deux journaliers, le
dimanche excep!té.
fJOURNALIER POUR MONTREAL,

Jas. T. FURBER, Ger. général.
D. J. FLANDERS, Agt gen. dea ra,
J. F. PHILIPPS, Agt gen. Division ouest,
C. E. PAIGE. Agt gen, Division sud.

Felix Marchand

Barbier, Coiffeur.

COIN DES CABOT ET MOODY Sts.

Ouvriers de premidre classe, satis-
faction parantie à tous. Prix raisonna-
ble. 28-92 1 an.

w. X. Albert,

Marchandde Meubles, Tapis, Poéles, Lite
telas, etc., etc.,

Entrepreneur de Pompes Fanebres
orVoitures pour Baptémes, Mariages

Voituresàlouer.

F. X. ALBERT,

8 Tucker St, - Petit Canada,
LOWELL. Mass.

C. ROUSSIN & CIE
Pharmaciens

En de Cabot et Salem Sis.

Prescriptions remplies avec soin.

PHARMACIE .". CANADIENNE,
1 Alken 8t. Coin de-Choever St

LOWELL, MASS.

NoTE.—C’est I'endroit oh vous devez aller pour
faire remplir vos prescriptions médicales.

Dr C HENOTTE
PHARMACIEN,

Coin de Merrimack & Cabot Sts,
LOWELL, MASS.

NOEL TRAVERSY & CIE
IMPORTATEURS et MARCHANDS

De Liqueurs Importees
et Domestiques.

BIERES, PORTER, SODAS, CI-

GARES,etc., etc.

02 et 204 RUE MIDDLESEX.
45-5-92 1an.

Albert Wheler &Co
98 TILDEN ST.

Importateurs et Marchands de

Liiaueurs
Etrangeres et Domestiques.

 

  

    
  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

J.J. CLUIN ,
OPTICIAN.

Nous avons Ia ligne la plus complète de lunet-

IIEToSaour
og re, ERee

J. J. OLUIN,
Goin de CENTRALet PRESCOTT Ste

 

MASSACHUSETTS
Lawsuscs
M. le docteur P, G. Blais noue prie d'an-

noticer qu’il est membre de la Massachusetts
Eclecitc Medical Boutely, et non d'une Société
Médicale Electrique quelconque.

 

NEW JERSEY

Faxwoop

Undrame des plus émouvauts s'est «|
roulé pendantls soirée A Fanwood.

Mollie Brown, une jeune servante em-
ployée chez M. Kempshall, retournait de
Ia gare du chemin de fier à la maison de ses
maîtres, lorsque, au moment où elle lon-
geait un chantier de bois de construction,
situé dans un endroit désert à cette heure,
elle a été assaillie à l’improviste par un
grand nègre qui l’a renversée sur le sol, et
a essayé de l'outrager. La jeune femme
s'est défendue en désespérée, appelant au
secours de toute la force de ses poumons.
Ses cris ont été entendus par le chien de M.
Kempshall, un gros mâtin réellement très

intelligent, et qui n'a pas tardé à accourir.
Bondissant aussitôt sur le nègre et le saisis-

sant à la gorge, le chien l'a fait rouler à
terre,et l'a maîntenu dans celle position,

tandis que la jeune femme se relevait et
s’enfuyait.

Une lutte terrible s’est engagée entre le
brave animal et le nègre. Celui-ci a tiré un
couteau de sa poche pour en frapper l'ani-
mal. Muis le chien avait remarqué le mou-
vement, et liichant la gorge du nègre l'a

mordu au bras droit, lui faisant ainsi lâcher

son arme. Le chien tenait ainsi le nègre

terrasté sur Je sol. et ne l'aurait probable-
ment pas Jfché jusqu'à ce qu’il fit mort.
Le nègre s'est mis alors à crier au secours

disant que le chien allait le tuer, et Mollie

Brown qui se 1rouvait déjà tout près de la
maison, à rappelé l'animal par son nom.

C'est alors que le chien à lâché le nègre,
Ce n’est pas tout; quelques instants après

le chien a couduit quelquus hommes de
bonne volonté à la poursuite du nègre, à

l'endroit même oùs'était déroulé de drame.
Mais le nègre malgré ses blessuree qui de-

valent être douloureusex avait déjà disparu.

JERSEY CITY

La police a arreté dans la matinée, A la
gare du New Jersey Central Railroad, deux
individus À mine suspecte qu’elle soupçonne
d’être les auteurs d’un nouveau meurtre,

rappelant le mystère de Rahway, et commis
mercredi après-midi entre Woodbridge et
Perth Amboy.

Unejeune femme, que l’on n recounue
depuis pour une Danoise, nommée Pauline
Anderson et employée depuis plus d'in an

à l’hôtel de Maurer*s Station, a été trouvée
assassinée, vers six heures du soir, dans un

pelit bois le long de la voie du chemin de
fer. Cette infortunée avait la gorge cou-

ple, et ses vetements étaient dans un tel

désordre que l'on a eru d’abord qu’elle
avait été outragée par son assassin, Tou-

tefois l’enquéte médicale à démontré depuis
que Pauline n'avait été outragée, et l’on
en conclut quele vol a dû être le mobile du
crime. La jeune femmes’était rendue à
Perth Amboy pour y faire quelques emplet-
tes, et, d’après les constatations, qui out été
faites on suppose quelle a Été assassinée

vers trois heures, On a trouvé snr

le lieu du crime un morceau de
cercle de fer ensanglanté, et il est pro-
bable que le crime a été commis avec
ce morceau de fer et non pas avec un cou-
teau comme on l'avait eru d’abord.
Ce drame mŸstérieux @ causé la plus

grande émotion dans toute la région, et
aucun effort ne sera épargné pour ticher

de découvrir l’assassin.

Quant aux individus arretés à Jersey
Cité, ils ont déclaré se nommer John C'ar-

ney et James Dublin et être venus de Phi-
ladelphie en chemin de fer, à la recherche
de travail. On n’a pas découvert la moin-
dre tache de sang sur leurs vêtements, ni le
moindre indice pouvant justifier les soup-
çons de la police. Néanmoins îls ont été re-
tenus jusqu’à plus ample informé, et l’en-

quête se poursuit activement.

Les parents de la victime sont presque
fous de chagrin etl'on n'a pu obtenir d’eux
jusqu’à présent aucun renseignement qui
puisse servir à éluciderle mystère de l'assas-
sinat,

Une récompense de $500 a té offerte

pour la découverte et la capture du coupa-
ble, et l'on croit que le gouverneur de
l'Etat augmentera cette somme.

Trois vagabonds ont été arretés dans la
soirée à Reed Bank, comme pouvant être

impliqués dans le crime ; mais on n’a encore
relevé aucune charge sérieuse contre eux.

2Artemia

NEW YORK
BROOKLYN

Unchiffonnior Italien, J. Rabese, dit
Pasvuale, a été traduit devant le tribunal
de police de Brooklyn, présidé par lo juge
Connelly, sous l'accusation d’avoir estropié
un enfant de donze ans, George Gordon, qui
s'était amusé à le faquiner avec quelques
autres gamins, J'Italion aurait saisi le
jeune Gordon, !Ini aurait retiré son soulier
et lui aurait mis le pied gauche dans le feu
jusqu’a ce que les chairs fussent complète-
ment briilées jusqu'aux ox. Le prisonnier
à été écroué jusqu’à plus ample informé
sans mem: être admis à fournir caution,

—_—

MICHIGAN
CADILLA

Le R. P. Louis Baroux, de l'église Ste-
Anne, vient de célébrer le cinquantième an-
niversaire de son ordination. le R.P.
Baroux est Français, et a été missionnaire
parmi les sauvages du Nord-Ouest, puis
dansl'Inde, et est revenu ensuite on Amé-
rique, où il a fondé la paroisse à la tête de
laquelle il est aujourd'hui,

 

PENNSYLVANIE

BRADDOCK

Un terrible accident, dans lequel deux
hommes oht été tués et un troisième mor-
tellement blessé, s’est produit «ans les
grandes forges de M. Edgar Thomson.

Plusieurs ouvriers étaient occupés à la
construction d'une grande grue. Or,
tandis qu’on la déplaçait, le mât en fera

heurté un fil de l’éclairage Clectrique et
déchiré l’enveloppe isolante qui l’entou-
rait. Le courant s’est communiqué instan-
tanément A la grue, et tous les ouvriers
qui travaillaient ont été renversés sans
connaîssance. Il s’en est suivi une panique
effroyrble dans toute l'usine. Les autres
ouvriors, affolés et ne se rendant pas comp-
te dece qui venait de se passer, se sont.
enfuis dans toutes les directions, et c’est par
un véritable prodige qu'aucun n'a été

ve grièvement blessé dans le sauve-qui-pent
général.
Cependant, dès que la cause de l'acci-

dent a,été découvert, le courantélectrique
a Éto arrêté, et l’on s’est mis A relever les
blesséset à tâcher de Jeur ‘faire reprendre
l’asage-de leurssens. Mais deus,’Anthony

 
 

Lokel et Joseph Zealeny étaientdéjà inorts
Uu troisième reapirait encore ; mais il n'a
pas été possible de lui faire reprendre con-
ualisance, et il est très douteux que l'on
puisse le sauver,

KANSAS
WELLINOTON
Le nombre de personnes qui ont péri

dans le terrible cyclone qui à dévasté vette
ville, est beaucoup moins important que ne
le fais-ient craindre les premières dépêches

Muis ui. vient d'apprendre que ls cyclone a
nis tout en ruines sur un parcours de près
six milles et dévasté plusieurs autres lcca-
Mtés.

Avant d'arriver à Weliington, le cyclone
& complètement détruit le village de Crystal
Springs ; mais par un hasard aussi heureux
qu’inexplicable, perscmne du mains n'a pCui
dans ce village. La petite ville de Harper
à Été aussi partiellement détruite, six ou
huit personnes y ont été luées et plusieurs

autres grièvement blessées.

Trente-cinq maisons out été complète-
ment démolies et presque toutes les autres
plus ou mcins endommagées. Parmi les
maisons détruites se trouvent trois écoles,
la banque Nationale de Ilarper et la Roth-

well Opera House, Les dégats matériele
causés par ce cyclone à Crystal Springs, à
Wellington et à Harper s'élèvent affirme-t-
on, à plus de #1,200,000.
—_

MINNESOTA
Rev Lake FaLLS
M. Paradis est depuis la dernière lutte

électorale de la localité, le président du

Conseil municipal de cette ville naissante
Le trésorier, sinsi que le greffier de cette

municipalité sont aussi deux compatriotes,
MM. Id Garceau, et A, llérard, et parmi
las syndies du village, on membres du con.

seil, l'on compte un autre compatriote, M.
J. Levesque.

Nous avons appris avec plaisir gne la
discorde religieuse survenue il y & quelques

années chez nos compatriotes de Red Luke
Falls était complètement disparue, et que

l’on jouit actuellement de paix, d’union et

de concorde depuis que la paroisse est sous

l’habile et populaire direction du Rév. M.
Arpin,

L'on a construit une nouvelle église. L'on
y dira peut-être la messe pour la première
fois, dimanche prochain.
L'on aurs avant longtemps une branche

du Great Northern À Red Lake, Les tra-
vaux de construction de cette nouvelle voie

ferrée se poursuivent rapidement.
L'on est donc certain d’entrer avant

longtemps en pleine voie de prospérité,
M. Paradis est retourné dans ses pénates,

mercredi soir. Il était accompagné au
cours de sa promenade dans St-Paul, de
deux autres citoyens marquants de l’endroit,

MM. N. Skala et T. Crompe.

—.—

Aux Dames

Métiez-vous des pharmaciens qui vous

offriront un Régulateur de la femme et
vous diront qu’il est aussi bon que le

“Régulateur de la santé de la femme du

Dr Larivière. Ce sout des imposteurs

qui, vu la grande popularité de mon mer-

veilleux remède. se servent dn même nom

ponr vous tromper et faire un pins fort

profit à nos dépens! Ma marque de com-

merce est enregistrée à Washington et je

vais avoir soin de ces honnêtes geus 1h

Retfusez tout Régulateur qui ve porte

pas le nom du Dr Larivière, Manville R.

I. Demandez aussi les Female Porour

Plasters du Dr Larivière, Ce sont les

meillenrs emplâtres et les seuls qui soient

employés dans les communautés religieu-

ses et les hôpitaux. Le Boston Ecclec-

tie Hospital emploie le Régulateur de la

santé de la femme et les Female Porous

Plasters du Dr Larivière et les médecins

de cet Hopital certifient que ce sont les

meilleures préparations qu’ils ont emplo ,

yées pour leurs femmeset filles affectées

de la maladie si commune aux femmes.Ils

emploient aussi le Régulateur pour forti-

fier les nerfs et le sang, relever les forces,
Arrêter toute douleur, donner appétit et

faciliter la digestion, Pour toute infor

mation, écrivez au Dr J, Larivière Man

ville R. 1, Plasters 25 cents. Régnla-

teur $1.00 1a bonteille. six hontteilles pou

85.00
———..

NEBRASKA

OMAHA

Une colonie qui prospère aux Etats-Unis
est celle d'Omaha. Un canadien établi à

Omaha depuis 40 ans, M. Saint-Félix, pos-

sède une fortune estimée à plus de quatre
millions.

 

JLLINOIS

Cliicaco

Onsait que l'art français recevral’hospi-
talité 2 exposition de Chicago dans un
bâtiment spécial qui lui est accordé par la
commission américaine. Ce bâtiment, cons-
truit en brique et enfer, aura ses salles dé-
corées par les soins de M. Sandier, archi-
tecte français attaché à l'exposition de Chi-
cago, qui fera exécuter cette décoration sur
des dessins de M. Formigé. On mande de

Paris que, d'accord avec lu commission amé-
ricaine, le commissariat des beaux-arts a
pensé qu'il convenait de montrer aux Amé-
ricains les chefs-d'œuvre que l'art français
& produits dès ses origines. Dans cetbut,
un choix de moulage a été fait au musée du

Trocadéro par les membres de la commis-
sion française et par une délégation de la
commission des monuments historiques, Ces
moulages, qui donneront aux Américains

la notion de la puissance et de l'éclat de l’ar-
chitecture et de la sculpture françaises du
douzième au dix-neuvième siècle, seront
emballés, transportés et dressés dans

Jackson Park, dès le commencement de

l'année de 1892. À la suite de négociations.

ouvertes il ya quelques mois et qui vien-
nent d'etre heureusement conclues, la com-

mission américaine fait un sacrifice d'ar-
gont considérahle pour accorder, dans cette
circonstance, les projets du commissariat
français, doni elle a immédiatement com-
pris l’intéret au point de vue de l'enseigne-
ment des arts. :

Onsait. d'autre part, que les Etats-Unis

sont très riches en collections et qu'ils pos-

sdentun grand nombre d'œuvres d'ar
français.

Sans parler des œuvres des maîtres vi-
vante, qui y sont en grand nombre, ces col
lections formeront la matière d'une série

rétrospective des plus intéressantes. L'ex-

position des envois des artistes vivante, for-

mée par un jury nommé par le ministre des
beaux-arts, sera disposée dans les salles qu
entourent lé dôme central du bâtiment spé-
cial dont nous venons de parler. Elles y
seront placées en classant les exposents par
ordre alphabétique et en groupant l'œuvre
de chacun d'eux.

Cette exposition d'objets d'art s'annonce
comme devant, être plus brillante qu’au- oune decellesqui ont eu lieu en Amérique,

li ane 1emme Vout engrais

vite et se guérir de la maladie si cum-

mune à son sexe, jouir d’une honne

santé et aimer la vie, nous lui con

seillons d'essayer une bouteille du
Régulateur de la santé de is Fem-

me-” du Dr Larivière, Manville, RI.

à qui vous pouvez vous adresser.

Aussi à vendredans toute bonne phar-

macie. En achetant une ‘‘Femals

Porous Plester® du Dr J. Larivière,
le meilleure emplâtre pour la femme

vous aurez tous les renseignements

concernant le “Réguisteur.” Prix

25 cents.

Pour toute information, écrivez su

Dr J. Larivière, seul propriétaire
Manville, Rhode Island.

NOUVELLES DU CANADA
LANGEVIN ET CARON SERONT ARRETES

Ottawa.- La condamnation de MM. Mer-
cier et Pacaud à subirleur procès aux pro-
chaines assises criminelles sous inculpation
de conspiration, & créé ici une excitation in-

tense.

Conservateurs et libéraux sont unani-
mes À protester contre cette persécution ini-

que.
Les libéraux sont furieux et exigent des

représailles. Langevin sera arrôté pour

parjure, Caron et autres grands manipu-
leurs de fonds publics pour malfeasance in

office.

Des indiynalions meetings seront tenus à

Québec, Montréal et ailleurs.

La cession que M, Mercier viont de faire
de ges biens À ses oréauciers a aussi créé un
grand intéret, Tout le monde sympathise

avec lui dans son malheur.
Si M. Mercier se montrait ici en public, il

recevrait une ovation, tellement le peuple

comprend qu'il s’est laissé duper par les

prétendus honnêtes gens.

 

 

Lia Faure ve M. MERCIER

Montréal—Parlant de la faillite
Mercier la Patrie dit :
“Où a maintes fois "reproché à M, Mer-

cier de s'être enrichi aux dépens de la pro-
vince. Le malieur qui vient de le frapper

prouve quela politique l’a laissé plus pau-
vre qu'il n’était auparavant. Son passif
est de soixante mille piastres, et d'après
l'évaluation du Star, tout ce qu’il possède
ne dépasse pas la valeur de quarante-cing

mille piastres.
Tant qu’il est resté au pouvoir, il a joui

d’un crédit qresqueillimité. Au lendemain

de sa défaite, ceux qui l'avaient le plus en-
couragé à s’endetter ont été les premiers à
lui tourner le dos.

On le considérait comme un homme coulé,

on n'avait plus de faveurs à attendre delui,

on ne le craignait plus. Il était poursuivi

devant les tribunaux correctionnels et, au

lieu de lui tendre la main dans son malheur,

quelques-uns de ceux qui lui devaient le
plus de reconnaissance lui suscitèrent des

embarras.

Un EvENEMEET IMPORTANT

de M.

Montréal.—Sous ce titre, le Canadien
commente, comme suit, la rentrée de l’hon.
M. Mercier au parlement:

“ Noas avons annoncé, au lendemain du
8 mars, que l’honorable M. Mercier croyait
devoir, dans les circonstances, se retirer de

la vie politique.
“ Telle était bien, en effet, la détermina-

tion de l’ancien premier ministre.
« Nous apprenons cependant que les évé-

nements qui se sont déroulés depuis l’ont

engagé à changer sa décision.
« Après les luttes mémorables qu’il avait

faites dans le pays, après l’ingratitude dont
il avait été payé par ses compatriotes, M.

Mercier voulait le repos, la paix et la tran-

quillité.
« Nos adversaires ont craint qu'il pût se

relever de l’échec du 8 marset ont résolu
d'essayer de l’écraser complètement.

« Voilà pourquoi M. Mercier revient sur
le champ de bataille pour venger son hon-
neur et celui de sa famille. Il reprendra
ces jours-ci son siège à la chambre.

‘ Le Star est dans l’erreur quand il pré-
tend que sa faillite devra l’empêcher de
siéger, Il n’y à pas de qualification requise
pour les membres de la législature. Elle
n’est requise que des membres du Conseil

législatif.
“]lest possible que la rentrée de M.

Mercier ait l’effet de retarder la proroga-
tion des chambres.”

CHANGEMENTS PROPOSES

Montréal. —L’Etendard dit:
“Il est rumeur, mais ce n’est qu’une ru-

meur, que les changements suivants auront

lieu dans ls cabinet après la session: MM.
Taillon et Flynn seraient faits juges de la
Cour du Banc de la Reine; M. Leblanc de-

viendrait secrétaire provincial; M, Duples-
sis prendrait le fauteuil du président et le
siège vacant serait rempli par un député
irlandais catholique. On pense que le

choix de ce dernier tomberait sur M. Hack-
ett, de Stanstead, qui est bien et très popu-

laire.

MoRT SUBITE

Montréal. — L'ambulance de l'hôpital Gé-
nérala Cté appelée au No 152 de la rue
St Urbain, hier soir. En arrivant là le
Dr Smith vit un homme appelé Benjamin
Baron, agonisant. Le malheureux avait
soupé copieusement après quoi il s’est mis À
écrire. Tout À coup les membres de £a fa-
milles Je virent pâlir, chanceler sur sa
chaise, puis tomber sur le plancher. Il es;
morten quelques minutes. Le coroner a
tenu une enquête et on à rendu un verdict
de ““inort de congestion.””

L'ELECTION DE L’ASSOMPTION

L'Assomption.—La nomination pour la
chambre fédérale à eu lieu vendredi. Les
deux candidats sont M. l’échovin Jeannotte,
de Montréal, et M. Barthélemi Rocher, de

l’Assomption.
‘Tous deux sont conservateurs: M. Gau.

thier, ex-M. P’., le candidat libéral, à rési-

gné.
TrisTE Cas DE SUICIDE

Chéticamp, N. E.—Un pénible accident
a eulieu ici, ces jours derniers. Dans la

soirée, Mme Boudrot, atteinte depuis quel-
que temps d'aliénation mentale, dit à son

: mari d'être bon pour tous ses enfants, car il

y aurait un changement dans le domicile
: avant le lendemain.

On ne preta aucune attention A ses paro-
les, mais vers minuit, M. Boudrot s'est aper-
qu que sa femme n’était plus dans sa mai-

!son. Il donna aussitôt l'alarmeetles voi-
sins I'assistdrent dans ses recherches, mais
ils ne purent trouver la malheureuse fem-
“me, Son corps fut repéché un peu plus
tard dansle rivière, près du quai, Mme
Boudrot laisse plusieurs enfants.

DISPARITION D'UN COMPTADLE

Ÿ Québec.—On annonce la dieparition
étrange de M. Elias Mailloux, comptable

 
  

du département des travaux publics à
Québec.

Ils été vu pour ln dernière fois lundi
soir eur la terrasse en compagnie d'un ami.
De là,il est descendu à la basse ville, sous
préterte d'aller au quai des immigrants, à
l'arrivée d’un steamer transatiantique, Kt
on ne ait oe qu'il est devenu depuis.
Mardi malin quand on a constaté son ab-
souce su département, on l'a fait mander
à sa résidence, mais la réponse fut qu'il
était parti. On croit que çs voulait dire
qu'il était allé quelque part en ville.

Hier, comme{1 n'était pas encore à sou
buréeu, on prit de nouvelles informa-
tions et on finit per découvrir, paraît-il,

qu’il avait quitté la ville secrètementet
était parti pour les Etats-Unis. Le bruit
court qu’il s’est enfui pour ne pas être con-

traint de rendre témoignage sur les accuss-

tions de faux contre Morrisseite, avec le-
quelil était, dit-on, en rapport d'affaires et
d'amitié, On a rien trouvé d’irrégulier
dans ses livres, Tout (tait en parfait or-
dre dans son bureau, M. Lesage dit que
c'était un employé consciencieux, assidu,
dont il n'a que des éloges à faire.

Esrant BRULE Vir

Farnham.— Unjeune enfant de M, Dau-
delin, la rue St louis, s'est brûlé mortelle-
ment, ces jours derniers, en jouant avec des
allumettes, Ses vetements prirent feu, son
corps ne fut bientôt qu’une immense pluie,
Il à succombé quelques heures après au mi-
lieu des plus atroces souffrarces,

CHar EN Fev

Farnham.—Enentrant en gare samedi à
midi, le conducteur du train du C. P. R.

venant de Marivviile s'aperçut qu'un char
de foin était en feu. Déjà une fumée âcre
et épaisse sortait de toutes les fentes du
char et tourbillonnait autour du train; su-

bitement les flammes se firent jour et le
chef du convoi eut à peine le temps de dé-|
tacher le char en question, qui ne fut qu'un|

Leimmense brasier en quelques minutes.
foin appartenait à M. Nadeau, de Ste Marie |,
de Monnuir. et, était destiné à l'exporta-
tion.

CULTURE DE LA DETTERAYE

Farnham.—Dix familles françaises et|
belges sont arrivées d'Europe, pour faire
18 culture de la betterave à sucre, sur la

magujfique ferme de M. A. Musy. Ils sont
enchants du Canada, et ils doivent faire

venir bon nombre de leurs parents et

amis.
La culture de la betterave à sucie s'an-

nonce bien et déjà nous voyons les lignes
de batteraves. La forte chaleur de ces
jours derniers ot la pluie que nous avons
eue donnent beaucoupde vigueur à la levée
des plantes.

Le bonus de la province de Québec—
50 cts par tonne de betteraves à sucre li-
vrée aux fabricants de sucre—est voté pour
1892.

UNE REBUFFADE A M. L. P. PELLETIER

Québec.—Un vote important vient d'être

donné au Conseil législatif relativement
aux commissaires d'écoles pour la cité de

Montréal.
En septembre 1891 le comité catholique

du conseil de l’instruction publique passa
unanimement, sur la proposition de Mgr
l’archevêque de Montréal, une résolution
basée sur une entente intime entre Mgr

Fabre, les commissaires des Écoles catho-

liques de Montréal et le Conseil de Ville.
Par cette résolution il était proposé de
faire amenderla loi des écoles catholiques
de Montréal en nommant neuf commissaires

au lieu de sis. [a loi actuelle déclare que
trois commissaires sont nomnés par le con-

sel de ville et trois par le gouvernement,
La résolution adoptée par le conseil de

l'instruction publique proposait de faire
représenter le clergé par vois commissaires
nommés par l'archevêque de Montréal, les
universités par trois commissaires nommés

par le gouvernement, parmi les professeurs
catholiques des universités, et, les contri-
buables par trois échevins choisis par le

conseil de ville.

Le gouvernement, sans tenir compte de
l’entente entre les partis intéressés et de la
résolution du conseil de l’iustruction publi-
que, fit préparer et présenta un bill par

lequel le gouvernoment devrait faire le
choix de ses trois commissaires comme il

l’entendrait.

Le bill passa sans oppositionà l'assemblée
législative, hors la connaissance des partis
intéressés, mais le gouvernement ne pouvait
tromper le conseil législatif, et l'hon. M.
Archambault, qui est membre du conseil

del'instruction publique et qui connaissait
la résolution proposée par Mgr Fabre,
proposa un amendement qui oblige le gou-
vernement de choisir ses trois commissaires
parmi les professeurs laiques des universités

de Montréal.

Cet amendementa été adopté après une

longue discussion par !a majorité du conseil.
En justice pour le conseil, il faut recon-

naître qu'il vient de «lémasquor une hon-
teuse fourberie du secrétaire provincial, M.

Pelletier, qui a préseuté le bill à l'assem-
bite, ot que la chamere haute a rendu un
service signalé aux contribuables catholi-
ques do la cité de Montréal et n maintenu
avec fermeté le principe que les lois con-
cernant l'éducation ne doivent pas étre
ameudées sans l’approbation du conseil de

l'instruction publique, qui a été institué
spécialement pourcette fin et dans lequel
sièrent tous les évêques catholiques de la

province.

Cette affaire a causé un grand émoi à

Québec où le gouvernement est sévèrement
blamé ot le conseil législatif hautement

approuvé,

PAqUIN EN PRisoN

Ottawa.—L'inspecteur O’Leary, de la po-
lice du Dominion est arrivé enfin avec son
prisonnier, qui a tout desuite été conduit
à la station de police de Hull.

Pâquin,aussitôt entré, n'a voulu voir que

ses proches parents et son conseil M. Ru-
chon.
A 10 heures,il fut escorté a la cour, mais

le recorder Champagne décida que la cause
serait entendue ce matin A 8 heures, afin

d'interroger plusieurs témoins importants.
L'arrivée de Pâquin a créé, comme bien

on se I'imagine, une animation extraordi-
naire dans la petite ville d'ordinaire si pai-

sible de Hull.

COLLISION

Kingston. --Hier soir, il y & eu un abor-
dage entre le vapeur ‘“ Algerian,” de la
compagnie de Navigation Richelieu et On-
tario, et le propulseur “Tecumseh,” Les
dommages ne sont pas considérables. Les
passagers de l'“Algerian ” se sont rendus à

Montréal par voie de chemin de fer.
   
 

The Delineator,”
7.9, 11, West 18th et, New York.

A bonnernent 91.00 por an
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App'iention eat faite par les présentes à cha
us propriéiaire d'hôtel ou de maison de

Aun, de vou'oie dunner une liste au ue
6 "ntière, not au burean des so soit
sx votisaurs de leurs quartiers, qui font ne-
tollauent leur runde par la cité de Lowell,
‘les nome de tous habitants males, résidant et
nensionnant nveo eux le ler Mas 1803, et âgés
de 3" anset plus.

Aiwei done tent propriétaire de telle maison
de pension ou hôtel est par les présentes averti
qu'à défunt par Ini de donner telle liste au
votieur de quartier, lors de aa première viai-
te il korn pussible ot eucourra une amende
pour tel refus, n'exvédant pas cent dollars of
un emprisonnement dans ls prison de Comté
pair nn term: n'excédant pas trois mois.

l’ar ordre du Bureau des cotiseurs,

ABEL WHEELER, Président,
Lowell, 2 Mai. 593 TL
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wg en fi) i Mis à d'autres per-   

Lt en leurs noms,
ti ner slesns de a pro riété impo-
pas être faite seulement sur les pro

   

  

rot splu- hit mouis stir tonte autre
© qi ne serait pea comprise dans cette

Pratis nr.

Cet'e éntmération doit constat r non senle-
sente propriées appartensut à l'individu qui
doit dre aXe. mai avssi tant ce qu'il A tient en
wv guatts de Fy adic on malstaire, exceuteur ou
dminiatr<teur ou en torteantre quatite viteiel

18 ; Ces énnmérations devront frre soumises à
Fan des soussignes principaux votiseurs de la
ville.

ARS: WHEFLFR.
NATHAN D. PRATT,
TORN I. MAHONEY,

Beveanx de tf 8,
Teovel deen, Jer Mai 1500, G02,

 

AVIS PUBLIC

Je ne serai responsable d'aucune dette con
tractée à mon nom par mon épouse où mes en-
fants.

G. LEGERB.

Ayer Ontical Co.
Les Lunettesde ayer sont les seuls ar

tisles réellements français eur le mar
ché.
Quelque défectueuse que soit votre

vne, nous pouvons l'aider. Nous exa
minons la vue, gratis, de 10a. m. A4 p.
m. Oceaslons spéclales dans les lorgnone
et lunettes montés en or. Durant les fêtes
arrêtez et examinez nos marchandises au
No 130 Washington SL, Boston près du
‘Dock Square.”

T. GALLANT, Garant

Le Quatre de Juillet

Tousles clubs ou individus qui désirent pren-
dre part aux régates que l’on doit organiser en
haut et en bas de Ja rivière Merrimack, sont
priés de se présenter devant le sous-comité du
conseil de ville nomméà cet effet, au Bureau du
maire, mardi aoir, le 14 juin courant à 9 heures :
toutesles informations à cet égard seront donnés
ce soir-là,

FRANCK SCOTT,
2 fa. Prés. du Comité des Ré gates

ECURIE DE LOUAGE.
Hacks, Buggies, Landaus pour bap-

tèmes, mariages, décès, voitures ex-
press pour déménagements. Ecurie si
te rue Chever, dans l’édifice Marin.
Résidence privée, Jodoin Block, No 7
rue Cheever.
Nos prix sont les plus bas et nous

serons à la disposition du public à tou-
te heure du jour et de la nuit.

Jos. Albert et F. LABRIE,

Rue Cheever.

 

 

 

 

1-492-1 an

+- BURFAUDE vo

Consultations et Agence de Collection
ED. VINCELETTE,

81 CENTRAL Street,

(Buareauids l’hon. J. Crowley.)

 

Heures de Bnrean: Tonus les soirs, les mercre
dia at jeudis exceptés, de 7.80 hra à 9 hrs.

ERNEST CHAPUT.
Le plus ancien Marchand Canadien dans

les Thés, Cafés, Chocolate, ete, etc,
Ordres portés à Domicile.

2 —Aiken Avenue—2

54-92 lan LOWELL ass.

_IEPHIRIN LORANOER =
 

Seul Laitier Canadien à Lowell,

Mass»

Satisfaction Garantie.
2—1an.on

 

 

 

EUGÈNE RUBITAILLE
— LE SEUL —

BIJOUTIER-PRATIQUE,

31 CENTRALSt, .°. Chambre 42,
LOWELL, MASS,

M. RoBITAILLE fa une specialité de mon-
er les Diamants et est le seul & Lowell qui on ait fait une étude.
Bijoux de toutes sartes réparés.

    

agent pour ia vente de billets de chemin € fer pour le
anadaet 1O :st

et du
White River junction ct au Grand Tronc vss Passumpels

  
G. BROUSSEAU,|
Autrefois chez O. MATHIEU,

canadiens qu tient us

_Senersl07 aie

No. 184 FRIEND Strest,
BOSTON, MASS.

À quelques pas de chez O. Mathieu, qu'il est

la grande ligne du Pa que
Bostor: & Main qui se relle au C

Sherbrooke.

  

 

 

ui vent aller à Chicago ?
L'encouragement que nous avons reçu de-

puis que nous avons transporté notre établis-
sement à Lowell nous oblige, en quelque sorte,
à offrir au public canadien une nouvelle mar-
que de notre reconnaissance pour la sympathie
qu’il nous a témoignée jusqu'ici et qu’il nous
continuera toujours, nous en avons le ferme
espoir.

N'allez pas croire, cependant, que nous
cherchions à trancher du grand seigneur. La
proposition que nous faisons aujourd’hui, si
elle procure à nos amis un avantage qu’ils sau-
ront apprécier, aura aussi pour résultat d’a-
grandir notre sphère d'action en augmentant
le nombre de nos abonnés.

A la Personne qui

nous enverra le

plus d'Argent

 

 

 

 

POUR ABONNEMENT A L'UN DES

JOURNAUX SUIVANTS:

LE NATIONAL, de LowsH,

LE NATIONAL, de Manchester,

LE TRA VAILLEUR, ds Wercester,

LE PROTECTEUR CANADIEN, de

Fall River,

LE CANADO-AMERICAIN, de

Holyoke,

LE FOYER CANADIEN, de ’

Weonsoocket,

NOUS DONNERONS

Un Billet de Chemin de Fer

pour aller a

L'Exposition de Chicago.

 

 

Le point de départ n’est pas fixé. Chacun
des gagnants aura son billet bon à partir de
la localité où il demeure. i

Ce concours d'un nouveau genre se termi
nera le

ler Septembre Prochain.
Les billets seront donc accordés aux six

personnes qui à cette date nous auront envoyé
le plus d'argent pour chacun des six journaux
mentionnés plus haut.
"C'est une chance exceptionnelle que nous
offrons là, Les gagnants n'ont pas d'argent
à débourser, chacun n'a qu'à se constituer no-
tre agent poursolliciter des abonnements dans
sa localité ; c’est chose facile et qu'on peut fai-
€ à ses moments de loisir.

La perspective d’un voyage gratuit à Chi-
cago, pourvisiter la grande exposition, vaut
bien la peine qu'on se dérange un peu, et com-
me

Les Billets sont Bons pour doux Semainss

Aller et Retour,

 
quelques heures d’un travail peu fatiguant pro-
curent ainsi une excursion agréable, tout en
épargnant une quarantaine de dollars sur les
dépenses. C’est une somme qui mérite consi-
dération.

On peut se mettre à l'œuvre dès mainte-
nant. Ceux qui nous enverront des abonne-
ments voudront bien nous faire parvenir, avec

l'argent, le nom et l'adresse, au long, des nou-

veaux abonnés.

Et maintonent à l’œuwe|
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      =
   



      
  

  

 

  

                     

  

 

  

             

   

   

                 

  

+ 

 

 

 

 

service en argent de.» 15.00

en piarréries 5000
js acu d ces prix,un Billickdo
chemin ur al l’exposi
de Chicago, bonpour deux semaines.

”_ M. B.—Détaches ce coupon et envoyez-le, spre
esanae bureau du NATIONAL, 53

. Mass.

—-—_ ——

LISTE DES VOTES.

 

Le P. Turcotte, Lowell,
G. E. Mongeau, * 15
Paniel Côté, Biddeford, 12
H. A. Dubuque, Fall River, 10
Dr Le P. de Grandpré, Fall River. 10

P. Roy, Lowell, 10
A. J. Hcude, Claremont, 9
N. H. Roy, Lowell, 9
J. H. Guillet, Lowell, R

Jovite Pinard, St Johnsbury, Vt., 8

Dr J. H, LaRocque, Plattsburgl, =

Prof. St Maxens, Champlain, 5
Dr Boucher, Woonsocket, 5
Dr F. D. Fontaine, Worcester, 5
J. M. Authier, Central Falls 1
G. de Tonnancour, Central Falls, 1

Pierre Bonvouloir, Holyoke, 1
Marni, 14 juin 1842,

FEUILLETON.

PAUVRE

A-U-R-O-R-E.

TROISIEME PARTIE

L’INSTITUTRICE

IV

MATER DOLOROSA

==Eb bien! je vous demanderais si
vous aves pensé déjà au moyen de

sortir de la situation actuel!e, quand
vous y serez forcé par les circonstan-
ces.

—Précisez, je vous prie.
—Bientôt vous devrez songer à ma-

rier Aurore.
. ==Je n’en suis pas encore là.

= —Ce jour arrivera, monsieur le
æomte, peut-être plus vite que vous
ne le croyex;alors il faudra bien que
mademoiselle Aurore Delorme re-
prenne son nom de Lucie de Las-
serre

 

 

 

st-ce seulement une supposi-
tion que vous faites?
—C'est une conviction, monsieur le

comte.
—Aurore vous À fait quelque oonfi-

dence?
=—Ce qu’elle n’a pas dit à madame

Delorme, ele me l'a confié, à moi.

Oui, monsieur le comte, Aurore m’a

parlé d’uà jeune homme...
—Ainsi, elle ne l’a pas oublié? mur-

mura le vieillard dont les sourcils se
froncèrent.

—AÂAucontraire, sa pensée est cons

tamment occupée de ce jeune homme
qu'elle nomme Adrien.
Le comte hocha la tête et garda le

silence, tenant dans sa main son front
toucieux et pensif.
—Vous connaissez sans «laute ce

jeune homme? reprit la comte*se.

Pour Conserver
La richesse, la coulenr et la beauté de la
chevelure le plus grand soin est néces-
saire, beaucoup de mal a résulté de l'ean-

de préparations sans valeur. Pour
sûr d'avoir un article de première

qualité, demandez à votre pharmacien ou
à votre perfumeur la Vigueur des Che-
voeux d'Ayer. Elle est absolument supé-
rieure À toute autre préparation de cette
sorte. Elle restaure la couleur originelle
et l'abondance de la chevelure laquelle
eat devenue cluire, fanée ou grise. Elle
maintient le cuir chevelu frais, moite et
exempt de Ja teigne. Elle guérit les ||
humeurs qui démangent, empêche la cal-

LA CHEVELURE
unetexture soyeuse et un parfuin perma-

nent. Nulle toilette ne peut être consi-

dérée complète saus cette préparation, la
plus populaire et lu plus élégante de
toutes les coiffures.

“Mes cheveux commencèrent à gri-
sonner et à tomber, quand j'avais environ

95 ans. J'ai fait usage dernièrement de q

la Vigueur des Cheveux d'Ayer, et elle a |p

causé une nouvelle pousse de cheveux
de la couleur naturelle.” — R. J. Lowry,
Jones Prairie, Texas. J g

cheveux commencèrent à tomber, et le
pen qui me restait se mnit à grisonner.
5essayui de divers remides, mais sans
succès, jusqu’à ce que je commençasse à

Faire Usage de |
la Vigueur des Cheveux d'Ayer,et mainte-
nant ma chevelure pousse rapidement et

— Mme. Annie Collins, Dighton, Mass,

veux d'Ayer, pendant pris de cing ans.
et mes cheveux sont moites, lustres, et
dans un état d'excellente conservation.
J'ai quarante uns et ai parcouru à che-
val les plaines pen:lant vingt-cinq ans.”
— Wim. Henry Ott, dit * Mustang Lidl)”
Newcastle, Wyo.

La Vigueur des Cheveux

i
par le Ie J.C. Ayer x Co. Lowdk Man.Preparée fi

p Vendue partout par les Droguistrs.

 
 

—Je répète vos paroles de tout à
l'heure, monsieur le comte: Tout pour

Aurore, pour son avenir, pour son

bonheur. |

-Maintenant, dit lez comte, vous

pouvez vous retirer. Mais n’oubliez

pas à qu’elle condition vous resterez

près de votre fille; souvenez-vous de
la promesse que vous m'avez faite!
—Je serai forte, répondit ia com-

tesse. ‘
Elle ramassa le chandelier, ralluma

la bougie, salua le comte et disparut.

LE SOMMEIL D'AURORE

Après le départ de la comtesse, que

noug continuerons aussi à appeler

madame Durand; le comte s’assit aur

un fauteuil, prit sa tête dans ses

Mains et resta pendant un long quart

d'heure absorbé dans ses pensées
Il ge disait:

—Voilà comment sont déjouécs tou-

tes les combinaisons humaines, com-

ment est réduit à néant ce que veut lu

volonté de l'homme.
Je lui avait dit: ‘‘ Vous ne reverrez

jamais votre fille!” Etil faut que je

m’incline devant la volonté de ce Dieu

puissant, dont les vues sont impéné-

trables!

La comteese de Lasserre institatri-

cel.... C'est bien. Après l’infamie,
elle pouvait rouler jusqu’au bas de
l’abime de fange; mais la pensée de

son enfant lui arendu ea fierté, et

s’est redressée et elle est restée digne
dans son malheur.

Je pouvaisl’éloigner de sa fille, oui,

je le pouvais, -je n'avais qu’à ordonner,

elle aurait obéi. Pourquoi ne l’a’-je

pas fai? Est-ce une crainte q'elcon-

que qui m'a retenu? Non. Je me suis

laissé émouvoir; il reste encore de la
pitié en moi; mon cœur ulcéré n’est
pas un cœur de monstre! Depuis vn
anelles vivent ensemble, elles s’ai-
ment; les séparer eût été une chose
méchante, odieuse.... Ce que la mère

à fait lui donne un droit que je dois

pas lui contester, le droit de rester près
de sa fille.

(A Continuer)

Nouvelles Locales

 

personnes, trouvant le chaleur insupports-
ble, n’ont rien trouvé de mieux que d'aller
se rafralchir en so baignant dans les eaux
du canal Suffolk.
résidant dans les environs ont cru pour un
instant qu'il y avait en une noyade, mais
heureusement, après renseignements pris,
nous avons su que ce n'était rien qu’un ca-
nard À l’eau,

é ce soir, rendez-vous au plus vito à la salle de

vitie, et donne à l'Opéra pour vous en procurer.

“Iya plus d'un an j'avais une forte l'air de s'accorder entre eux comme chiens
fièvre, et quand je récouvrai la saute, mes etchais.

part les promenades régulières d'une des
donzelles de sa maison a la saloon la plus

d'extraordinaire,

est restaurée à sa couleur primitive.” cent; c’est daus l'ordre des choses.

“ J'ai fait usage de la Vigueur des Che- chercher sa provision de bière ot ln “dame

d'en haut.” enviant probablement son petit

bonheur, ouvrit te feu,

Shakespeare pour trouver des épithètes
aussi choisies qu'elle adressa À son cher
voisin,

‘A meurà rire, répliqua en lui lançant d'en

d yer, bas son verre par la tête, Je vase alla se

fia son antagoniste à monter chez elle, où

elle devant le rosser d'importance,

fernal attira l'attention des voisins,

pagué de =a douce moitié, était monté à

raiteru à une honcherie générale,

coups de poings, les coups de pieds pleu-
valent,

criptible ayant parlé de téléphone, la bu-

les belligérants so dispersèrent,
cotés, il n’y eut nm mort ni blessé,

"

salle de l'Opéra.

Été sur pied toute la nuit dernière, 11 avait
appris qu'un char chargé d'animaux et ve-
nant de l'Ouest était arrivé A la gare du

His so Mafralchissont

La nuit dernière, un grand nombre de

Beaucoup de personnes

 

 

137 On demande immédiatement 10 couturières de première classe, s'adresser a Mde Wosion,

Département des Robes et manteaux, au Bon Marché.
  

 

—_——a ———

—Si vous n'avez pas encore acheté vos
illets pour la grande soirée canadienne de

1—1
———<>

UNE BAGARRE DANS UN BOUGE

 

fug Femmes et un Homme Echangent des
Horions

Vers les 5:30 hrs, hier soir, une bagarre

uelques pas seulement du bureau de
olice,

Il y & dans colte masure autant de ména-
es que d'appartements et les voisins ont

Dans le jour, on y est assez paisible vi à

approchée, aller et retour, il n'y a rien

Mais le soir venu, ies querelles commen-

lier soir, I'“liomme d’en bas” est allé se

11 faut connaître à fond ln langue de

Celui-ci qui évidemment n’était pas d'hu-

riser sur le mur et retomba en miettes,

Madame se ficha pour tout de bon et dé-

Deux minutes plus tard, un vacarme in

l’homme avait relevé le gant et, accom-

‘assaut.

Pendunt cinq minutes au moins, on au-

Les

entremêlés des cris de:

meurtre !

Un des spectateurs de cette lutte

an

indles-

aillé cossa comme par enchantement et
Des deux

eme em 0mms

—Ne l'oubliez pas, c'est ce soir que la
Troupe Talma jouera ‘ Lagardère ° à ia

1—f
 

A nimaux Suffoques

L'agent Drury, de la ITumane Society, à

 

Nord. Il se rendit sur les lieux et visita le

char en question, qui était chargé de bêtes à
cornes,

Dans un coin du wagon il trouva un de

ces animaux asphyxié par la chaleur et une
douzaine d'autres à la veille de suivre le
même chemin si ce n’eût été de son inter-

vention. (‘es animaux Étaient cntassés

 

 
Le Bulletin du--BON MARCHE  
 

Un mot

16,

12 1-2,

10 1-00, sie

Tout nouvea

$1.37 chacon

25c,

$1.15 chacun

$1.37 chacun

réduits.

avec beaux dessins; il vaut Ze la ve

32 pouces de large.

Mitchell à tout ce

$1.00,

C'est le prix
caisse

1.90,

à propos des articles que nous annonçons dans cette
vente; nous continüerous notre vente spéciale de
Nobes, nouveautés et svies chinvites fleuries à prix

C’est le prix chez Mitchell, pour Z caisses de drap violet

(“est l¢ prix chez Mitchell, pour “4! pièces de tissus

chinois, nouveaux et élégants pour lobes d'été, de

C’est le prix chez Mitchell, pour 25 pièces de Den-

galine Wmdsor (12 pouces), vous savez ce que sont

dans les étoffes lavables, Comprenant les
ginghams écossais et Américains.

(Pest le prix de Mitchell sur un lot de
double tapis de table en damas (8 x 19) ;

ils valent régulièrement $1.75.

C’est le prix de Mitchell, sur lun) doz- de beaux essuie-

mains en damas importés valant Sie.

C'est le prix de Mitchell, sur une caisse
de couvrepieds au crochet de grandeur
extra, ils se vendent régulièrement

de couvre-pieds A
beaux patrons, valant régulidrement

 

$110 chac
rge-

15c a $5
C'est le

qu'il y a de nouveau

31 124%

Tc.
de Mitchell. sur une

marseilles,  
 

I —

$1.50 chacun

Jupons de soie.

$1.98 chacun

$2.25 chacun

‘est la liste dee prix chez Mitchell, pour
couleurs

lo, montés sur de bons rouleaux,

 

‘Cette semaine, ne souffre pas de com-
eu lieu dans un taudis de la rue Market, à

mentaires; venez plutot voir

les marchandises.

C'est le prix de Mitchell, sur un lot
de couvertures en chenille (4 x 4)
avec frange. Le prix que l’on de-
mande partout c'est $1.26.

de couvertures en chenille avec
fi
régulièrement $2.00.

ville.—

rix chez Mitchell, pour les couvertes de Voitures
490 (Dusters). Epargnez votre argent; nous avons en stock ce

# qu’il ya de mieux, Venez les voir.

populaires. ;
venir les voir et les examiner.

faits en chône antique.

rouleaux,

les rideaux opaques ou en drap de
« unies avec

avec glands et ornements de goût.

C'est le prix chez Mitchell, pour notre nouvelle ligne de
Rideaux (‘‘Rustic’’ ou *“Slatted’’). Rien de plus déeirable
pour les portes et les fenêtres.

FG Mitchell & Go, + BON MARCHE.
Coin des rues Merrimack et Kirk.

(eat lo prix de Mitchell, sur un lot

, c'est une qualité qui vaut

C’est le prix chez Mitchell, pour tout
un assortiment recherché de couver-
tures en chenille, le plus beau de la

Nous avons un assortiment complet
de Jupons de soie, dans tous les goûts

Vous ferez mieux de

C’est le prix chez Mitchell, pour
25 paramouches, à trois parties,

C’est le prix chez Mitchell, sur un
assortiment complet de rideaux
“* Holland ”’ montés sur de bons

  

   

NDANTces JOURS deCHALEUR.
Biosn'est plus utile dans Le mséuage qu'en bon réfrigérateur, alles donc vois l'anses-

J. J. GAYNOR & Ce.
Escom pécial carsosses d'enfants, cette semaine, argent comptant.

prof ee portes, 25e. Perte-taiss d'orsillecs mov asc.

SA sas poire - © invite 1s pos
Sruciauire : Réparations de chaises enjone ot meubles de toutes sortes.

 
  

 

oo

J. J. GAYNOR & CO.
Buse. 60 In C. PF. Adanes Home-Furnhbing

House.

a8, 24, 26 PRESCOTT ST., LOWELL, Mass.

A NOS COMPATRIOTES
Que tous les canadiens de Lowell se donnent la peine de visiter l’éta-

blissement de

A. L. GENEST,
Qui vient de suceèder dans le commerce de MEUBLES, POELES, TAPIS
etc, etc., à :

E. H.DUPREZ,
303 Rue Merrimack.

À tous les Interesses!

   

 

 

Nos compatriotes sont priés d'apprendre et de bien retenir qu
le magasin d’Epiceries par excellence se trouve chez

ED. BERGERON,
CoindesRues Cabot et Moosdy,

(Successeur de J. W. PARADIS)

Le choix de Provisions et Epiceries de toutes sortes est des
plus varié ; on y reçoit tous les jours les Produits de la ferme, Fruits,
Légumes et autres Végétaux. Les Beurres et Fromages sont de
première qualité et les Viandes toujours fraiches. Les comestibles
en canistres donnent satisfaction à tous.

Rappelez-vous aussi que les prix sont les plus bas.
K@- Tout le monde sera 'ser{i avec courtoisie. Une visite

est sollicitée, .
ESE np mr EE

PARK =

 

RIVERSIDE

 

Grande Vente d'ouverture du Printempsde

Beaux * Lots * a * Batir.
250 LOTS DEJA VENDUS.

Nous avons 250 Lots qu’il nous reste a vendre ce printemps.
Ces lots sont de beaux terrains élevés, situés à dix minutes de mar-
che des Chars Urbains ou des Gares et à I5 minutes de toutes les
manufactures de la ville.

Les prix varient de $35 3 $200 par lot, à des conditions faciles
-et avantageuses pour tous ouvriers, seulement $5.00 comptant et 1
par cent payable chaque semaine sur le capital ou prix d'achat. Si
vous désirez payer plus tôt un escompte de 10 par cent vous sera re-

 
 
=, EE  dans le wagon comme des sardiries dans une

boîte, Illes fit débarquer et tit mander
doux autres chars dans lesquels il dis-
posa ces pauvres hêtes à cornes,

L'expéditeur u été averti qu'il serait
poursuivi,

 _—
 

De Nouveaux Concurrents

Nuus sommes heureux «le constater que
le nouveaux concurrents sont entrés sur

notre liste, M, Turcotte cf Mongeau {ien-

nent encore la tête.

Nous invitons tous coux qui veulent «n-
trer en lice d’envover leurs Dulletins aussi-

tôt que postible,
———+

—Ce soir, Ce soir, c'est ce soir que * La-

gardère ” sera représenté à la salle dv l'O-
péra.

Allez tous entendre Je s acteurs de la
Troupe Talina, 1-—f

memca 0ce

TOUTES LES FENETRES OUVERTES

 

Une Liste de Ceux Ramasses Chauds Hie

Sur les Rues

La chaleur insupportable de ce jour a
amend peu de curieux à l'audience de la
cour de police, Toutes les personnes sur la
liste du jour sont des pauvres victimes de
I'ivrognerie.

Le juge Hadley ouvre la séance à 10 heu-

  —Jele connais.
=—S'il est digne de Lucie de Las-

 

LES ANNALES HISTORIQUES

res et appelle Frank Higgins unvieil ivro-
gne incorrigible, qu'il envoie àla maison   

                  

   

 

   

 

  
    

      

    

 
 
  

  

Serrd......
—Eh! l’interrompit le comte brus-

quement, sais-je seulement ce qu’il
est devenu? Qu’est-ce que c'est que
les jeunes gens d'aujourd'hui” Des dé-
bauchés, des viveurs qui sacrifient
tout au plaisir; tête et cœur vides, ils
ne m’inspirent pasla moindra con-
fiance.

._, —Tous les jeunes gens ne sont pas
JosmBmes, monsieur le comte.
—Heu! heu!
—Vous admettez bien qu'il y en a

d’intelligents, qui travaillent, qui de-
viennent des hommes supérieurs. uti'es
à leur pays.
Puisque vous Connaiseez ce M

Adrien, vous devez savoir. ...
—Je ne sais rien. La façon dontil

s’est présenté à Aurore me donne de
lui une triste opinion. J'espérais que
ma fille ne penserait plus à lui, c’est

- un malheur qu’elle ne l’ait pas oublié
+. Elle garde son souvenir, mais
lui?.... Depuis leura fatales entre-
vues, un an s’est écoulé.

==ll habite à Paris?
=-Oui. :

… —=En ce cas, vous pouvez être vite
né.

emer, il faut que je m’oc-
oupede ce jeune homme.
ali Lucie de Lasserre. ...

4% ==Dites Aurore Delorme.
+ Pardon! Si Aurore Delorxe nc

devait plus penser à lui, il faudrait
agir près d'elle en conséquence, vite
d'énergiquement.
- - Ches ane jeunefille impressionnable
comme Aurore, le rêve est souvent
étégersox.
==Dès demain, je ferai prendre des

informations, et dans quelques jours
- devrai renseigné,  
  

Notre Publication Mensuelle de l‘Etude His-

torique

Certaines diflicultés que nous avons euvs

avec le département des postes au sujet se
l’expédition de notre “Etude Historique
sur les Etats-Unis et le Canada”, nous ent
forcément retardé tant dans l'expéditionde

cette livraison que dans lu publication de
la 1ère partie que nous avons dû suspendre

depuis quelques jours,

Nous avons changé quelque peu le nom
de notre ouvrage pour prendre celui de
LES ANNALES Histonigures, Revne Men-

suelle, paraissant le 15 de chaque mois,

Nous reprendrons demain, dans le

journal, la publication de ve travail et le
contimnerons régulièrement à l'avenir, les
lundi, mercredi et <amedi de chaque se-
maine,

La deuxivie livraison sera prite, le 15
juillet prochain. Le prix de chaque livrai-

son n'est que de 25 cents et l'on peut sous
erire immédiatement à tout l'ouvrage, qui

somme de $:1,00, payable d'avance.

——--———__..

Blesse Ramene a Lowell

Un nommé D, Grandville, ouvrier pein-
tre, qui a été victime d'un pénible accident,
ces jours derniers, en faisant une chute

d'un échafaud, dans le NewHampshire. à
êt€ ramené ce matin en cette ville, à sa ré-
sidence rue Otis,

M. Grandville, duns sa chute, s'est cassé
un bras et s’est infligé d'autres blessures

très graves,

—--———..

Les Mauvais Effots dela Chaleur

La chaleur de ces jours derniers à un
Mauvais effet surles tetes faibles Depuis
deux jours, plusieurs individus, donnant
des signes d'aliénation mentale, sont venus

demanderasile au bureaude police, Après
examen, l’un d'entre eux, nommé (icorge
Boley, à été déclaré “ réellement fou ° etil
sera transféré à Worcester, cette nprès-mi-
di, par l’officier Cawley,   

sa troisième comparution pour ivrognerie
depuis quelques mois,

ce ct. aprés avoir promis de prendre la
tempérance, 11 est placé sous la surveillance
del'officier T'uttle,

sang et les habits tout déchirés, «st accusé
d'ivrognerie*

sermon, George ne houge pas et ne «it pas
un mot.

comprendra au moins 20 livraisons, pour la

|

[[eubin-l'inaud-Roger-Salet] poudres de toi-lette. poudre à dents, dentitrices les plus nou-
veaux et reconnus les meilleurs, brosses élec-
triques. brosses à dents, essences et parfums
de toutes sortes et de toutes les premières fa-
briques.
meilleur choix,

Tout ce qni se demande dans une

PALACE PHARMACY,

ALFRED SMITH

d'industrie pour S mois,

—Eugène l’errenuit en est, ce matin, à

Le juge Hadley lui fait une verte semon-

—George MeKenna, ie visage couvert de

Pendant que le juge lui fait un dur

 

 

alace
pharmacy

53 PRESCOIT ST.
(Près ddela Station des chars urbains)

PARFUMS SAVONS  IMPORTESet

Cigares importés et domestiques de

tee

Pharmacie de Ire classe.

 

Les prescriptions des médecines auront
l'attention la plas particulière d’un
pharmacien diplômé dans l'Etat du

Massachusetts.

La Veritable Fontaine Neotar
——EST A LA 

53 Prescott St, LOWELL

Six mois A la maison de correction est lu

! récompense qu’il reçoit pour sonsilence ct

“le reste. Co

© —John Donnelly, qui dit s'être enivré

{hier pour se rafraîchir, est placé sous lu

{surveillance de Vofficier Tuttle pour uu

mois.

—Mary FE, Parsons, pour la même offense,

obtient la même faveur.

—Lawrence Martin est un ivrogne qui

tombe dans les bonnes grâces du jugc.

Après un court ontretien avec lui il est

Lbéré.

—William ’Brien, pour avoir tenu un

piquer puisanee, comparaîtra le 24 juin pro-

chain,
La cour s'ajourne à 10.30hrs et plusieurs

anciennes causes sont placées au dossier,

 

CE QU'IL IMPORTE DE SAVOIR

—Se teindre ou non est. simplement une

affaire de goût, il est de bon goût de se ser-

vir de la Teinture Buckingham pour les

Favoris.

—Bonnes mères, songez à vos enfants, ne

Inissez pas leur santé s'aitérer faute d’un

bon remède qui les rendra forts et pleinsre
vie.  Donnez-leur à prendre le Dr Delisle’s

Kinium Compound. Seulement $1.00 la
En vente chez tous les pharma-

ciens canadiens des Ætats-Unis.

—Demandez la Salsepareille d'Ayer et ne
vous laissez pas persuader d'en prendre une
autre, Vendue par tous les droguistes.

Les occasions nombreuses publiées dans
l'annonce du Bon Marché ne souffrent pas
de commentaires, lisez attentivement et vous
y trouverez de vrais bons marchés,

—La maison O'Donnell & Gilbride ext

supérieure A toute autre dans Lowell, un

seul conp d'œil sur leur annonce vous en
convainer: les commis canasliens de {ous los

départements recevront avec plaisir leurs

mis.

 

bouteille.

—Pour vos photographies, portraits au

crayon,À l’huile, au pastel, cte., etc., n'ou-

bliez pas que J. T. Fontaine vous promet

satisfaction complète pour toutes les com-
mandes que vous lui confierez; ses prix
défient la compétition et son ouvrage est de
premièreclasse,

—Fieurs! Pour soirées, pour lunéraillés
chez Sheppard & Son, 43 rue Merrimack.
Un commis canadien est attaché à l'éta-

blissement, Spe, 4-23.20 1m, {

 
—Bonnes mèros, songez À vos enfants, ne

laissez pas leur santé s'altérer, faute d'un
bon remède qui les rendra forts et pleins
de vie. Donnez-leur à prendre le Dr De-
hsle’s Kinium Compound. Sculement $1.00
la bouteille. En vente chez les pharma.
ciens canadiens des Etats Unis,

TELEGRAPHIE
Noyade

 

 

Bangor, Me. 14.— Michael Cowling, âgé

de 24 ans, et John Solgor, âgé de 33 aus,
sc sont noyés en se baignant, hier soir. On
a retrouvé le corps de Cowling.

Asan

Suicide

North Smithfield, MR. I, 14—Rachel

Sayles, veuve de Benjamin Sayles, s’est

Un gros feu

Liverpool, 14.—Une cargaison de coton
déposée sur le quai Iluskinson à pris feu
hier, et les flammes se sont communiquées
a des hangars voisins contenant du ‘coton,
du grain, de la graisse et d’autres produits.
Les pertes se montent à $125,000,

 

 

Que fern Hill ?

New York, 14,.—Le sénateur Iill est en

cette ville depuis dimanche soir. On dit
que le but de sa visite est l'avoir une entre-
vue avec les chefs démocrotiques, On

allirme aussi qu’il consentira à accepter la
nomination à la vice-présidence, pourvu
que le candidat à la présidence soit un

hommede l'Ouest.

 

Chute de 1,500 Pieds

Fulchester Beach, Md., 14.—Un aéro-

naute du nom de (Charles Waite a fait une
ascension en ballon, hier, et s’est laissé

tomber d'ine hauteur de 1,500. Les cor-

dages se sont trouvés mêlés, ce qui a em-
péché son parachute de fonctionner conve-
nablement, et il a roçu dans sa chute des
lésions internes. On ne croit pas qu'il sur-

vive,
pr

Accident Fatal

Norwich, Conn., 14.—Joseph Willett,

âgé de 23 ans, à été tué intstantanément,

hier après-midi, dans la fonderie de A. I.
Vaughn & Son, sur la rue Ferry. Une

roue qu’il était chargé de surveiller s’est
brisée et un des morceaux l’a frappé à la

tête,
 ——fi

Un Cyclone dans le Maine

(‘astine, Me., 14,—Uncyclone s'est abat-

tu sur West Brockville hier matin Une
partie du magasin de Georges Gray a té
soulevée et transportée à six pieds. La che-
minée du moulin à scie Pagaduce a Cté
renversée. (‘ent cinquante mille pieds de
bois ont, été perdus. L'ouragan a causé
des dommages considérables,

 

Les Tailleurs de Pierre

Gloucester, Mase., 14.— Les taillours de

pierre en grève ct congédiés ont. commis

hier soir leurs premiers actes de violence.
Ils se sont rendus à la carrière de Charles
Guidet, à Lewisville, où ils ont brisé los

carreaux «es fenêtres et causé quelques au-
tres dégâts de peu de conséquence, Deux
ou trois ouvriers non-unionistes ont CLÉ as-

saillis et ont quitté l’ouvrage.

Les idees du senateur Peffer

Washington, 14.—Au sénat, hier, M.

Peffer a plaidé en favour de son projot de

loi pour augmenter la monnaie en circuls-
tion, réduire les taux d'intérets et Ctablir
un bureau de pret. M. Chandler demanda
à M. Peffer s’il avait examiné la question
des pouypir du congrès de prétor de l’ar-

gent sur 1a propriété foncière et les produits
de la ferme.
M. Peffor répondit qu’il avait étudié Ia

question constitutionnelle et il croit que le
congrès 4 pleinementle droit de préter de
l'argent au peuple tout comme il acelui de
transporter les malles ou les paquets ou de
fixer les taux auxquels les chemins de fer
peuvent transporter les voyageurs ou les|,
marchandises, 1

Après son discours. son projet de loi fut
laissé sur la table.

Explosion

San Francisco, Cal, 14.—Une explosion

vent ont Été tuées :

morts.

col.

cette catastrophe.
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à grand nombre d'ouvriers.

nique.

harges dimanche dernier pour transporte:

frais et d'un peu d’ombrage.

vendredi dernier, il ne s’est encore produi

de Harrison comme candidat présidentiel

foncière.

ici,

républicain à la présidence et vice-prési-
dence des Etats-Unis. a été hissé au coin
des rues Elm ot Lowell.

—Los maisons en bois du coin nord est
des rues Elm et Orange, sont actuellement
à subir d'importantes réparations et amélio-
rations,

—Hier au matin, une grand’messe solen-

nelle de requiem a Été chantée à l'église St-
Augustin pour le repos de l'âme do feu E,
L, Gauvreau.

—La rue Main, West Manchester, est
toute boulversée par les travaux de con-
struction d’égout commencés depuis quel. la parotase,
que temps.

vy Yard. Les personnes dontles noms sui-

P. D. Georges Hittinger, canonnier ; Col.
Sundberg, canonnier; Thomas Seymour,
chef des canonniers; Wm Heckel, apprenti;
A. Keteyell, marin; C. W, Smith; Wm
Washburn, marin; W. Ostrander, appren-

ti; Wm Rush, marin; Johnson, marin; R.

Rincke, marin; J. H. Holton, apprenti.
Trois hommes qui avaient été blessés ont
été transportés à l'hôpital, et deux sont

Le nom du survivant est J. Bris.

Quinze hommes du steamer du gouverne-
ment le Bos/on étaient à préparer de l’am-
munition et à emplir des bombes pour leur
vaisseau. On suppose que l’un d’eux a laissé
tomber une bombe qui a éclaté et a causé

—Nos contracteurs de bâtisses canadiens-
français, Denis et Provost, de West Man-
chester, ont actuellement en mains plusieurs
gros contrats qui devront les occuper une
partie de la saison et procurer de l’ouvrage

—Une messe solennelle a été célébrée ce
matin à l’église St Georges, par le Rév. M.
Lamy à l'occasion du conventum des an

mis, de méme sur tous les paiements hebdomadaires que vous ferez
à l’avance. ’ .

VINGT LOTS A DONNER aux premiéres vingt personnes
qui achèteront de ces lots et bâtiront des maisons valant pas moins
de 1000, toutes finies, le ou avant le 1er septembre 1802, il sera re

mis un Acte de Vente et Possession certifié et tout argent qu'elles
auront payé leur sera remis.

En outre, un escompte additionnel de 10 par cent sur le prix des
lots sera remis à ceux qui en achèteront durant la vente d'ouverture.

C’est le temps d’acheter, vous épargnerez 10 par cent enache-
tant ces lots maintenant. Les frais de transport ne coûtent rien à
ceux qui désirent visiter ces Lots.

National Land& Building Co.
87 MIDDLESEX St., Lowell, Mass.

 

.". JOHN J. DAWSON, ..
Marchand de

BIERES, VINS ET LIQUEURS DE CHOIX
N. B.—Un commis canadien attaché a l’établissement.

Liqueurs de toutes sortes en bouteilles où en fûts, pour l’usage des familles. Toulse
commandes de Ia part du public canadien seront exécutées fidèlement et livrées à domi-
cile si on le désire. .

SPECIALITES.--Bières Anglaises, Ecossaises, Stock ct Bass, aussi liqueurs importées

 

ciens élèves du collège de Nicolet, à Man-
chester, avant leur départ pour le lac Mas- —COIN DE
sabesic, au Beech House, lieu de pique-

—Il n’y avait pas assez de chars ni de

au lac Massabesic tous les assoiffés d'air

—Malgrél'intensité de la chaleur depuis

dans notre ville aucune forte éclosion de
sympathie républicaine à l'occasion du choix

—D. O. Furnald, président du bureau
des cotiseurs et l’une des meilleures autori-
tés en matières de taxe, doit donner ce

soir à l'assemblée des membres de la Cham-
bre de Commerce une lecture sur la

valeur et les modifications de la propriété toral, sa préparation Ton

—Hier après-midi, le thermomètre mar- seront guéris sans aucun danger, son Onguent

quait 109 degrés au soleil. C'est la journée
la plus chaude que nous ayons encore eue

—Un magnifique drapeau portant Jes
noms de Harrison-Reld, candidats du parti

MOODY & SUFFOLK STS.
Lowell, Mass.

r

 

: La Toux, les Bronchites, le
Rhume et 1a Consomption

Guéris cn très pou de temps par l'usage des
remèdes sauvages de

J.E.P. RACICOT,
218 1p MERRIMACK STREET,
 

Pout ces maladies, employez son sirop Pec-
que, ses Dillules

Magiques et ses Emplâtres de Lorne, son On.
guent Mystérieux pour le Rifle, et vos enfants

de Lorne est insurpassable pour le mal de
matrice, les points de côtés, coups, les contu-
sions et le mal des rognons, sa préparation To-
nique renforcit le sang et les nerfs.

Spéoifique pour le Ver solitaire. Ce monstre
qui fait tant de victimesest chassé dans l’er-
pacs de quelques heures l’usage de ce re-

92.00 boutello.parasti Lotmane13 u e e ver
solitaire. J. EE, RACICOT, 1444 rue No-
tre Dame, Montréal, P. Q.

 

 

bres s’est enrichie de trente-cinq nouveaux
noms,

—Demandez la Salsepareille d'Ayer et ne

l’ex-gouvernoar Smyth de cette ville, s’est
embarquée pour l'Europe vendredi dernier,
à borddu vapeur Puvonie de la ligne

Cunard à Boston, vous laissez Pas persuadér d’en prendre

—11 a fait une chaleur intense dimanche Une autre. Vendue par tousles droguistes.
et hier. —L'exhibition des inventions locales, qui

s'ouvre demain sous fes auspices de la chamn-
bre de commerce, dans les salles de cette
institution, promet d'etre des plus intôres.
sante. Le public est admis à cette exhibi-
tion,

—Mgr Bradley était & Exeter, dimanche
dernier. Sa Grandeur a administré le
sacrement de confirmation aux enfants de

 —Plusieurs mombres du club de bicyclo
—La Chambre de Commerce s'occupe f.,

activement des intérêts de Ja ville. Le oo
nité des nouvelles industries s’est abouché
a semaine dernière avec de riches indus-
driols de Boston, et il est probable que le

|

s'assembler demain soir.
résultat de ces démarches sera l’établisse-
mentici, dans notre centre, d'ane nouvelle Beach pour la saison d'été.
et vaste entreprisejndustrielle,  suicidée en se pendant dans sa demeuro,ici. J. W. MOISAN Elle était âgée de 73 ans,

 

a ou lieu, hior matin, à la Mare Island Na- —Mmo Frederick Smyth, l'épouse de

sont donné le luxe d'une course à Con-
cord, dimanche dernier.

“The Old Homestead »
ATLANTA, GEOROTR,

—Les commiseaires des pauvres doivent abonnement . . 01.00 par 0a,

* ze Monde Ellustre,*
Morranar, P. Q.

. 85.00 paz am

 

=L'échevin Green est rendu à Well’s  —À la dernière assemblée générale de la
chambre de commerce, la liste de ses mem- Abonnement: . . 

 
 
  

 


